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La tenue du prochain sommet arabe en Algérie 
se veut “un droit et un devoir”

L’Algérie réaffirme son soutien aux mouvements 
révolutionnaires anticoloniaux

Lamamra à Kinshasa, porteur d’un message 
du président Tebboune à son homologue

Le ministre des Affaires 
étrangères et de la 
Communauté nationale à 

l’étranger, Ramtane Lamamra a 
affirmé que la tenue du prochain 
sommet arabe en Algérie se 
voulait “un droit et un devoir”, 
étant un pays arabe pivot capable 
de faire avancer les choses de 
façon positive, lorsqu’il conduit 
l’action arabe commune.
Une déclaration qui intervient 
lors d’un entretien accordé à 
l’agence russe “Sputnik” durant 
lequel M. Lamamra a abordé 
plusieurs dossiers à l’instar de la 
situation en Libye, la question 
palestinienne ou encore le 
prochain sommet arabe prévue à 
Alger.
Et d’affirmer que “la tenue du 
sommet arabe en Algérie se veut 
un droit et un devoir, un droit 
parce que l’Algérie est un pays 
arabe pivot et influent, en ce sens 
qu’il a prouvé à travers l’histoire 

qu’il était capable en menant 
des initiatives et en conduisant 
l’action arabe commune, de 
faire avancer les choses de façon 
positive”.
L’Algérie est également, 
poursuit-il, “habilitée à opérer 
un bond qualitatif dans l’action 
arabe commune et faire en sorte 
que les aspects positifs prennent 
le dessus sur les points négatifs”.
A ce propos, le chef de la 

diplomatie algérienne a mis en 
avant l’impératif de “classer 
les priorités pour pouvoir se 
concentrer sur les éléments 
permettant aux pays arabes de 
parler d’une seule voix et de 
déployer les énergies de manière à 
réserver une place prépondérante 
aux Arabes et de servir leurs 
intérêts sur tous les plans”.
Par ailleurs, M. Lamamra a affirmé 
que le droit à l’autodétermination 

du peuple palestinien vient en 
tête des priorités, d’autant plus 
qu’il faudra aussitôt surmonter 
la faible position arabe vis-à-vis 
de cette question pour pouvoir 
retrouver la faculté d’influer sur 
le déroulement des choses”.
Soulignant que l’initiative arabe 
de paix était le dernier engagement 
politique et dernier ralliement 
arabe à une idée objective et 
positive, il a expliqué que sa 
relance signifie la réorganisation 
de l’initiative en la plaçant en tête 
des priorités.
Réunion des pays du voisinage 
libyen: une réussite sur tous les 
plans
Quant au paysage libyen, M. 
Lamamra a fait savoir que la 
réunion des pays du voisinage 
libyen tenue à Alger était réussie 
sur tous les plans.
A ce propos, il a indiqué que les 
réunions consacrées à la Libye 
se sont multipliées au cours des 

dernières années en Europe et 
dans les régions arabes suivant un 
agenda bien tracé et que la crise 
libyenne figurait à l’ordre du jour 
de chacune de ces rencontres”.
“La réunion des pays du voisinage 
avait eu lieu pour écouter l’avis 
du gouvernement libyen frère 
et conjuguer les efforts en appui 
au gouvernement d’Union 
nationale”, a-t-il soutenu.
“La réunion d’Alger est 
intervenue sur la base des 
positions claires adoptées par 
le Président de la République, 
Abdelmadjid Tebboune vis-à-vis 
de la Libye”, a-t-il précisé.
“Le Président de la République 
avait insisté sur plusieurs points 
concernant la crise libyenne, 
notamment que Tripoli est une 
ligne rouge à ne pas franchir 
et que l’Algérie ne ménagera 
aucun effort pour soutenir le 
peuple libyen frère”, a rappelé M. 
Lamamra.

L’ambassadeur d’Algérie 
en Colombie, Hachemi 
Ahmed, a réaffirmé le 

soutien constant de l’Algérie aux 
mouvements anticoloniaux et 
aux révolutionnaires du monde 
entier, rappelant le lien étroit entre 
l’Algérie et feu Nelson Mandela, 
ancien président d’Afrique du Sud 
et figure emblématique de la lutte 
contre l’apartheid.
A l’occasion de sa participation à 
la visioconférence organisée par 
l’association latino-américaine 
des études Asie/Afrique 
en commémoration du 30e 
anniversaire de la visite de feu 
Nelson Mandela au Venezuela, M. 
Hachemi a affirmé qu’Alger n’a 
jamais caché son soutien au leader 

de la lutte anti-apartheid, Nelson 
Mandela, rappelant que c’est 
en 1974 que l’Algérie a obtenu 
l’exclusion de l’Afrique du Sud de 
l’Assemblée général de l’ONU, en 
raison du régime apartheid dans ce 
pays.
L’ambassadeur algérien a, dans 
sa contribution, réaffirmé le 
soutien constant de l’Algérie aux 
mouvements anticoloniaux et aux 
révolutionnaires du monde entier, 
en raison de son “prestige de pays 
ayant acquis son indépendance 
par les armes “, et de son statut de 
“leader des aspirations des peuples 
des pays du tiers monde”.
Du Congrès national africain 
(ANC) de Nelson Mandela au 
Parti africain pour l’indépendance 

de la Guinée et du Cap vert 
(PAIGC) d’Amilcar Cabral, 
tous les mouvements de 
libération africains ont été aidés 
financièrement et militairement 
par l’Algérie, signale M. Hachemi.
“De nombreux militants sud-
américains ont également trouvé 
refuge dans notre pays”, a-t-il 
indiqué.
Il a précisé, en outre, que le premier 
pays visité par Nelson Mandela, 
au lendemain de sa libération, était 
l’Algérie en mai 1990 où il avait 
déclaré : “c’est l’Algérie qui a fait 
de moi un homme”.
“Le gouvernement et le peuple 
algériens nous ont apporté un 
soutien immense, un soutien 
financier, un soutien matériel, 

un soutien militaire et un soutien 
moral”, a-t-il dit lors de sa visite 
à Alger.
Le diplomate algérien a souligné, 
par ailleurs, que les premiers Sud-
africains à avoir porté les armes, 
ont été formés par les officiers 
de l’ALN (Armée de libération 
nationale).
M.Hachemi a évoqué le nouveau 
partenariat pour le développement 
de l’Afrique (NEPAD) mis en 
place par Alger et Pretoria dans 

le cadre d’une stratégie visant à 
se placer au cœur de la nouvelle 
dynamique panafricaine, en plus 
de la proposition de l’Algérie 
en 2014 à Addis-Abeba à 
l’occasion de la 22e session du 
sommet de l’Union africaine 
(UA), de baptiser la grande salle 
des conférences située au siège 
de l’UA au nom de feu Nelson 
Mandela, en reconnaissance à son 
combat contre l’apartheid.
“Nelson Mandela restera à jamais 
dans la mémoire africaine comme 
celui qui a rendu possible la 
réconciliation entre les enfants 
de l’Afrique du Sud”, a déclaré 
l’Ambassadeur d’Algérie en 
Colombie.

Le ministre des Affaires 
étrangères et de la 
Communauté nationale à 

l’étranger, Ramtane Lamamra a 
fait escale vendredi à Kinshasa, 
la capitale de la République 
démocratique du Congo, porteur 
d’un message du président 
de République, Abdelmadjid 
Tebboune à son homologue 

Félix Tshisekedi Tshilombo, 
comportant des “propositions 
concrètes” pour la lutte contre 
le terrorisme dans la région 
sahélo-saharienne, indique un 
communiqué du ministère.
“Au cours d’une escale effectuée 
aujourd’hui à Kinshasa, le 
ministre des Affaires étrangères 
et de la Communauté nationale 

à l’étranger, M. Ramtane 
Lamamra, porteur d’un message 
du président de la République M. 

Abdelmadjid Tebboune destiné à 
M. Félix Tshisekedi Tshilombo, 
président de la République 
Démocratique du Congo et 
président en exercice de l’Union 
Africaine, a eu des consultations 
avec M. Christophe Lutundula, 
vice Premier-ministre et ministre 
des Affaires étrangères”, précise 
le MAE.

“Le message du président 
Tebboune s’inscrit dans le cadre 
de l’exercice par l’Algérie de 
son mandat de Coordonnateur 
de la lutte contre le terrorisme et 
l’extrémisme violent en Afrique, 
mandat qui lui a été confié par 
la Conférence des chefs d’Etat 
et de Gouvernement de l’Union 
Africaine”, ajoute le ministère.
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Tebboune procède à un mouvement partiel 
dans le corps de la magistrature

Chanegriha Installe le nouveau Directeur 
de la communication de l’Etat-major de l’ANP

Le général de Corps 
d’Armée, Saïd 
Chanegriha, chef 

d’Etat-major de l’Armée 
nationale populaire (ANP), 
a présidé jeudi la cérémonie 
d’installation officielle du 
général-major Saba Mabrouk 
dans les fonctions de Directeur 
de la communication, 
de l’information et de 
l’orientation de l’Etat-major 
de l’ANP, en remplacement 
du général-major Maddi 
Boualem, indique le ministère 
de la Défense nationale dans 
un communiqué.
“Au nom de Monsieur le 
Président de la République, 
chef suprême des Forces 
armées, ministre de la 

Défense nationale, Monsieur 
le général de Corps d’Armée 
Saïd Chanegriha, chef d’Etat-
major de l’ANP, a présidé, ce 
jeudi 9 septembre 2021, au 
niveau de l’Ecole supérieure 
militaire de l’information et 

de la communication en 1ère 
Région militaire, la cérémonie 
d’installation officielle du 
général-major Saba Mabrouk 
dans les fonctions de Directeur 
de la communication, de 
l’information et de l’orientation 

de l’Etat-major de l’ANP, en 
remplacement du général-
major Maddi Boualem”, a 
précisé la même source.
Après la cérémonie d’accueil 
et en présence du Commandant 
de la 1ère Région militaire 
et des chefs de départements 
de l’Etat-major de l’ANP, le 
général de Corps d’Armée 
a tenu une réunion avec les 
cadres de la Direction dans 
la salle de conférence où il 
a prononcé une allocution à 
travers laquelle il a souligné 
que “cette désignation s’inscrit 
dans le cadre de la démarche 
du Haut Commandement 
de l’ANP, visant à faire de 
l’alternance des postes et 
des fonctions aux différents 

niveaux, une tradition louable 
et consacrée, qui impulse 
une nouvelle dynamique 
dans les rangs”, a ajouté le 
communiqué.
“Au nom de Monsieur le 
Président de la République, 
chef suprême des Forces 
armées, ministre de la Défense 
nationale, et conformément 
au décret présidentiel du 7 
septembre 2021, j’installe 
officiellement le général-
major Saba Mabrouk dans 
les fonctions de Directeur 
de la communication, de 
l’information et de l’orientation 
de l’Etat-major de l’ANP, en 
remplacement du général-
major Maddi Boualem”, 
indique-t-il.

Le président de la 
République, Abdelmadjid 
Tebboune, a procédé à un 

mouvement partiel dans le corps 
des présidents et procureurs 
généraux près les cours de justice 
et des présidents et commissaires 
d’Etat près les tribunaux 
administratifs, indique jeudi un 
communiqué du ministère de la 
Justice dont voici le texte intégral 
:
“Conformément aux dispositions 
de l’article 92 de la Constitution 
et des dispositions de l’article 49 
de la loi organique portant statut 
de la magistrature, le président 
de la République, Abdelmadjid 
Tebboune, a procédé à un 
mouvement partiel dans le corps 
des présidents et procureurs 
généraux près les cours de justice 
et des présidents et commissaires 
d’Etat près les tribunaux 
administratifs.
Ce mouvement vise à insuffler 
une nouvelle dynamique au 
fonctionnement des juridictions 
et à promouvoir leur rendement 
en adéquation avec les mutations 
nationales en cours, et ce, à travers 
la nomination de compétences 
judiciaires ayant fait leurs preuves 
dans la magistrature.
-Mouvement dans le corps des 
présidents de cours de justice :
Cour de Laghouat : Kamel Hadj 
Mihoub Sidi Moussa
Cour de Biskra : Laïd Boukhobza
Cour de Bechar : Dahou Kada
Cour de Tamanrasset : Abdallah 
Khalfaoui
Cour d’Annaba : Fethi Ahmed 
Kebir
Cour de Médéa : Lahcène Saadi
Cour de Mostaganem : Abdelhafid 
Tebahriti
Cour de Mascara : Menouar Antar
Cour d’Oran : Abdelkader 

Mansour
Cour d’El Bayadh : Laïd 
Belmaaziz
Cour de Tindouf : Omar 
Kheffache
Cour de Tissemsilt : Houari Ben 
Allal
Cour de Souk Ahras : Mabrouk 
Mokadem
Cour de Mila : Azzedine Larfi
Cour de Naama : Ben Sekran 
Filali
Cour d’Aïn Temouchent : Hamid 
Chetah
-Mouvement dans le corps des 
procureurs généraux près les 
cours de justice :
Cour d’Adrar : Abdelouahab 
Ismaïl
Cour de Laghouat : Ibrahim 
Cherif
Cour d’Oum El Bouaghi : Chaker 
Kara
Cour de Biskra : Mahmoud 
Boulekssibat
Cour de Bechar : Tarek Latrech
Cour de Blida : Abdelmadjid 

Djebbari
Cour de Tamanrasset : Hamid 
Akssoum
Cour de Tlemcen : Noureddine 
Mahboubi
Cour de Saïda : Mohamed 
Maatallah
Cour de Skikda : Mohamed 
Mahdi Mouhoub
Cour d’Annaba : Farid Gouasmia
Cour de Médéa : Kamel Ghezali
Cour d’Ouargla : Fayçal Bendaas
Cour d’Illizi : Mabrouk Boumaali
Cour de Tindouf : Mohamed 
Benaouda
Cour de Khenchela : Lanouar 
Benmhidi
Cour de Souk Ahras:Moncef 
Benbelkacem
Cour de Mila : Azzedine Tebib
Cour d’Aïn Temouchent : Zouhir 
Talbi
Cour de Ghardaïa : Abdelkader 
Belatra.
- Mouvement dans le corps 
des présidents de tribunaux 
administratifs :

Tribunal administratif de Chlef : 
Ahlam Naima Ben Maamar
Tribunal administratif de Biskra : 
Madjid Khalfouni
Tribunal administratif de Bechar : 
Naima Ghouar
Tribunal administratif de Tebessa 
: Masmoudi Bousnane
Tribunal administratif de Djelfa : 
Rachid Charhabil
Tribunal administratif de Jijel : 
Asma Sahbi
Tribunal administratif de Sétif : 
Ammar Boudefa
Tribunal administratif de Saïda : 
Laïd Amer
Tribunal administratif de Médéa : 
Hadda Touam
Tribunal administratif de Mascara 
: Alhouaria Derghal
Tribunal administratif d’Oran : 
Nora Allal Cherif
Tribunal administratif d’El 
Bayadh : Mohamed Khelkhal :
Tribunal administratif de 
Boumerdes : Saïd Gaïdi
Tribunal administratif d’El-Tarf : 

Laïdi Oudache
Tribunal administratif de Tindouf 
: Azzedine Kloufi
Tribunal administratif de 
Khenchla : Youcef Yakoubi
Tribunal administratif de Tipasa : 
Kahina Lhocine
Tribunal administratif d’Aïn 
Defla : Ali Bourtala
Tribunal administratif d’Aïn 
Temouchent : Nacer Fassi :
Tribunal administratif de Relizane 
: Hamed Hafsi
- Mouvement dans le corps des 
commissaires d’Etat près les 
tribunaux administratifs :
Tribunal administratif de Chlef : 
Brahim Brahimi
Tribunal administratif de 
Laghouat : Mohamed Belarbi 
Zahmani
Tribunal administratif de Bejaïa : 
Abdelkrim Aroui
Tribunal administratif de Bechar : 
Réda Hassiane
Tribunal administratif de 
Tamanrasset : Dahmane Zenani
Tribunal administratif de Djelfa : 
Redouane Lachkham
Tribunal administratif de 
Constantine : Layachi Aouamria
Tribunal administratif de Médéa : 
Abderahmane Bourenane
Tribunal administratif d’Ouargla : 
Salaheddine Benmechiche
Tribunal administratif de 
Boumerdes : Kamel Amrani
Tribunal administratif d’El Oued 
: Hocine Mokadem
Tribunal administratif de Tipasa : 
Mohamed Sahnoun
Tribunal administratif de Mila : 
Djillali Djenadi
Tribunal administratif d’Aïn 
Defla : Ahmed Tanjaoui
Tribunal administratif d’Aïn 
Temouchent : Kelthouma Habi
Tribunal administratif de Relizane 
: Kheira Belmeliani.
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Covid-19 : 
Saidal lancera la production 

du “CoronaVac” fin septembre

Covid-19: 
L’élargissement de la 

campagne de vaccination vise 
à assurer une rentrée sociale 

sûre

Coronavirus :
 l’Algérie accélère 

ses approvisionnements en 
vaccin anti- Covid

Covid-19 : 
La campagne de vaccination 

prolongée jusqu’au 17 
septembre

Le porte-parole officiel du comité 
de suivi de l’évolution de la 
pandémie de Coronavirus, Dr 

Djamel Fourar, a annoncé vendredi que 
le ministère “a prolongé la campagne de 
vaccination jusqu’au 17 septembre 2021 
pour assurer une rentrée sociale sécurisée 
du Coronavirus”.
Lancée samedi dernier pour une période 
d’une semaine (04 au 11 septembre), 
cette campagne de vaccination contre 
la Covid-19 se poursuivra jusqu’au 17 
septembre prochain, a précisé le directeur 
de la Prévention et de la Promotion de la 
Santé au ministère de la Santé.
Par ailleurs, Fourar a souligné que depuis 
le lancement de cette vaste campagne, près 
d’un million de personnes ont été vaccinées, 
appelant à l’occasion à continuer le travail 
au même rythme et à respecter les règles 
de prévention pour sécuriser la société et 
freiner la propagation du virus.
Concernant la courbe descendante de la 
situation épidémiologique, Dr. Fourar a 
précisé qu’elle intervient suite à la large 
campagne de vaccination et au respect des 
règles préventives qui demeurent, a-t-il 
dit, “le meilleur moyen” pour endiguer la 
pandémie.
Quant à la hausse actuelle des décès, il 
l’a attribuée “aux cas graves hospitalisés 
alors que le virus a atteint son paroxysme 
le mois dernier”.

A propos du code QR de vaccination, Dr. 
Fourar a indiqué qu’il est “disponible” 
et ceux qui désirent l’obtenir n’ont qu’à 
se diriger vers les centres où l’opération 
de vaccination se déroule, ajoutant que 
le ministère de la Santé s’attèle à mettre 
ce code à la disposition de tous via la 
plateforme numérique.
A noter, enfin, que le ministère de la santé 
se fixe l’objectif de vacciner 70% de la 
population avant la fin de l’année 2021 
pour une immunité collective préconisée 
pour faire face à la propagation du 
Coronavirus.

Le programme de production du 
vaccin antiCovid-19 “CoronaVac” 
par le groupe public Saidal, en 

partenariat avec l’entreprise Sinovac, est 
“à sa phase finale et n’a enregistré aucun 
retard”, a assuré vendredi le ministère 
de l’Industrie Pharmaceutique dans un 
communiqué.
“Le calendrier mis en place pour la 
production de CoronaVac a été respecté, 
selon les délais impartis”, précise la même 
source, relevant que la matière première 
a été réceptionnée selon les termes du 
contrat “Bulk” le 27 août dernier.
“Les analyses biologiques et 
bactériologique sont en cours et durent 

3 semaines”, a expliqué le ministère 
de l’Industrie pharmaceutique qui 
souligne que “toutes les installations ont 
été aseptisées simultanément, selon le 
protocole de la production d’un produit 
injectable notamment d’un vaccin”.
“La conjugaison de toutes ces étapes 
aboutira au lancement de la production à la 
fin du mois de septembre”, selon la même 
source, qui insiste que le programme de 
production ne souffrait d’”aucun retard” 
et que bien au contraire, “le transfert 
technologique s’est réalisé dans des délais 
courts, sachant que ce vaccin a moins 
d’une année d’existence”.

Le Directeur de la Prévention et de la 
Promotion de la Santé au ministère 
de la Santé, le Dr Djamel Fourar, a 

affirmé que les pouvoirs publics cherchent, 
à travers l’élargissement de la campagne 
de vaccination contre la pandémie de 
Covid-19, à assurer une rentrée sociale 
sûre.
Le même responsable, qui est également le 
porte-parole officiel du comité de suivi de 
l’évolution de la pandémie de Coronavirus, 
a expliqué, dans une déclaration à l’APS, 
que le ministère “a prolongé la campagne 
de vaccination jusqu’au 17 septembre 
2021 pour assurer une rentrée sociale 
sécurisée du  Coronavirus”, notant qu’il 
avait été lancé, depuis la mi-août 2021, la 
vaccination du personnel des universités 
et instituts, puis les travailleurs du secteur 
de l’éducation et du sport, depuis début 
septembre, afin de permettre au plus grand 
nombre possible de citoyens de bénéficier 
de cette campagne.
Afin de faire réussir cette opération, le 
ministère de la Santé -ajoute M. Fourar- 
“a utilisé tous les moyens disponibles 
en s’appuyant sur les compétences et en 
coordination avec les unités de l’Armée 
nationale populaire (ANP) et les éléments 
de la Protection Civile, ainsi les structures 
sanitaires habituelles ont été mobilisés et 
renforcés avec des tentes et des cliniques 
mobiles, outre la création d’espaces 
spéciaux, ainsi que des bus au niveau des 
quartiers densément peuplés.
Par ailleurs, il a souligné que depuis le 
lancement de cette vaste campagne le 4 de 
ce mois, près d’un million de personnes 
ont été vaccinées, appelant à l’occasion 

à continuer le travail au même rythme et 
à respecter les règles de prévention pour 
sécuriser la société et freiner la propagation 
du virus.
Concernant la courbe descendante de la 
situation épidémiologique, Dr. Fourar a 
précisé qu’elle intervient suite à la large 
campagne de vaccination et au respect des 
règles préventives qui demeurent, a-t-il 
dit, “le meilleur moyen” pour endiguer la 
pandémie.
Quant à la hausse actuelle des décès, il 
l’a attribuée “aux cas graves hospitalisés 
alors que le virus a atteint son paroxysme 
le mois dernier”.
A propos du code QR de vaccination, Dr. 
Fourar a indiqué qu’il est “disponible” 
et ceux qui désirent l’obtenir n’ont qu’à 
se diriger vers les centres où l’opération 
de vaccination se déroule, ajoutant que 
le ministère de la Santé s’attèle à mettre 
ce code à la disposition de tous via la 
plateforme numérique.
A une question sur les préoccupations 
des citoyens quant à l’efficacité du vaccin 
chinois Sinovac, le même responsable a 
indiqué que ce vaccin “a été approuvé par 
l’Organisation mondiale de la santé (OMS) 
et est commercialisé dans 9 pays européens 
et ne pose donc aucun problème”.

L’Algérie  a  réceptionné, hier 
vendredi, un nouveau lot de 
vaccin conter la Covid-19, 

indique, samedi, un communiqué du 
ministère de la Santé, de la Population et 
de la Réforme hospitalière (MSPRH).
La même source précise qu’il s’agit de 3 
millions de doses, pointant un total de 7,5 
millions de doses pour la seule période 
entre le 5 et le 10 septembre courant.
Il convient de rappeler  que le 
Gouvernement a initié une grande 
opération de vaccination, entamée samedi 
dernier et qui a vu près d’un million de 
personnes inoculées.
Mais de l’avis des spécialistes, ces chiffres 
restent en deçà des attentes, en dépit  des 
gros moyens humains et logistiques mis en 

place par l’Etat, à cet effet.
A rappeler, enfin, que l’Algérie s’attèlera 
à la production du vaccin chinois 
CoronaVac, développé par le laboratoire 
Sinovac, dès la fin du mois en cours.
Sur sa page officielle Facebook, le 
ministère de l’Industrie pharmaceutique 
a souligné, vendredi,  que le projet avait 
atteint «sa phase finale», précisant que  que 
la mise en service de cette usine algéro-
chinoise se fera «fin septembre», et qu’ 
«aucun retard n’est enregistré» sur plan.
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Les chambres d’agriculture appelées à assumer leur rôle 
d’accompagnateurs

Les agriculteurs autorisés à vendre dans les marchés: 
L’UNPA salue la décision

Le ministre d’Agriculture 
et du Développement 
Rural, Abdelhamid 

Hemdani, a exhorté, jeudi à 
Alger, les secrétaires généraux 
des chambres d’agriculture de 
toutes les wilayas à assumer 
pleinement leur rôle en tant 
qu’accompagnateurs effectifs des 
agriculteurs et des éleveurs afin 
de concrétiser la feuille de route 
sectorielle 2020-2024 tracée par 
son département.
“Assumez votre responsabilité, 
sortez sur le terrain auprès des 
agriculteurs et des éleveurs et faites 
votre travail de sensibilisation et 
d’aide aux gens de la profession”, 
a lancé M. Hemdani à l’égard 
de ces responsables locaux lors 
d’une réunion tenue au siège de 
son ministère dans le cadre des 
préparatifs de la rentrée sociale 
qui coïncide avec le lancement 
de la campagne labours-semailles 
pour la filière céréalière et 
d’autres cultures telles les 
produits agricoles industriels.
Tout au long de son discours, le 
ministre a reproché aux présidents 
des chambres “d’être toujours 
cloîtrés dans leur bureau”.
“Hormis les foires et les journées 
d’études occasionnelles, vous êtes 
quasiment inexistants sur terrain”, 
a-t-il encore dénoncé, en faisant 
constater que les professionnels 
de la filière sont livrés à eux 
même sans encadrement de la 

part de ces cadres, surtout en ces 
tempes difficiles (marqués par la 
Covid-19 et le stress hydrique).
Le ministre leur a donc ordonné 
de rompre avec les vielles 
pratiques bureaucratiques et 
d’être plus opérationnels sur 
le terrain notamment à travers 
les actions de sensibilisation et 
d’accompagnement des acteurs 
de la profession mais également à 
travers les journées de formation 
sur l’itinéraire technique agricoles 
et les mesures phytosanitaires 
pour améliorer la production en 
quantité et en quantité.

Evaluant l’état d’avancement de 
la mise en œuvre de la feuille 
de route, M. Hemdani a admis 
que “les résultats sont loin 
d’être reluisants par rapport aux 
potentialités existantes”.
“Les indicateurs pour les meilleurs 
des cas sont stationnaires”, a-t-
il regretté, en prévenant qu’il y 
avait même des métiers que son 
secteur est en train de perdre 
faute d’accompagnement et de 
valorisation.
Le ministre a affirmé que les 
acteurs du secteur peuvent 
et doivent rattraper le retard 

enregistré dans la mise en œuvre 
des différents programmes de 
la feuille de route du secteur, 
notamment en ce qui concerne les 
filières à caractère prioritaire.
Cette réunion a permis au ministre 
de mobiliser les chambres 
d’agriculture autour de la mise en 
œuvre des différents programmes 
de développement inscrits dans 
la feuille de route sectorielle à 
travers l’intensification de la 
vulgarisation et de la diffusion 
de l’information au profit des 
agriculteurs, des éleveurs et 
des investisseurs ainsi que la 

formation des professionnels 
dans les nouvelles techniques 
permettant l’amélioration de 
production et la productivité.
Dans ce cadre, le ministère de 
l’Agriculture avait déjà initié 
plusieurs dispositifs incitatifs, 
des textes réglementaires et des 
instructions ministérielles dans 
le but de lever les contraintes 
auxquelles font face les 
professionnels et les opérateurs 
économiques.
Il s’agit notamment de la révision 
du texte régissant la création des 
coopératives agricoles, la révision 
de la convention-cadre avec la 
BADR et son élargissement à 
toutes les filières autre que la 
céréaliculture, l’autorisation 
d’importation du matériel rénové, 
la nouvelle carte agricole, les 
dispositifs incitatifs dans les 
différentes filières notamment 
celles dites stratégiques, le 
décret sur la création des 
bureaux d’études, la création de 
l’ODAS et la généralisation de la 
numérisation pour lutter contre la 
bureaucratie.
Les chambres d’agriculture ont 
pour rôle de vulgariser aussi 
les objectifs de la feuille de 
route, dont l’augmentation de 
la production et la réduction des 
importations, en mobilisant tous 
les acteurs concernés.

La récente décision du 
ministère du Commerce 
d’autoriser les agriculteurs 

à vendre directement leurs 
produits aux consommateurs 
à travers les marchés de gros 
et de détail a été saluée par 
l’Union nationale des paysans 
algériens(UNPA), considérant 
que cette démarche est susceptible 
de “freiner la spéculation”.
Invité par l’APS à s’exprimer 
sur cette décision en tant que 
représentant des agriculteurs, le 
secrétaire général de l’UNPA, 
Mohamed Alioui a salué cette 
instruction ministérielle qui 
contribuera selon lui, à “lutter 
contre la spéculation et à la 
hausse des prix des fruits et 
légumes pratiquées souvent par 
des intermédiaires illégaux”.
Il a soutenu que l’autorisation 
des agriculteurs à vendre sans 
intermédiaires leurs produits aux 
consommateurs constituait une 
“mesure susceptible de contribuer 
à freiner la spéculation en traquant 
les intermédiaires illégaux”.
Interrogé sur les frais de transport 

des produits agricoles vers les 
marchés de gros et de détail et 
leur éventuelle incidence sur 
les prix, M. Alioui a fait savoir 
que ces frais “seront prises en 
charge par les coopératives 
agricoles desquelles dépendent 
les agriculteurs”.
“Tous les frais de transport des 
produits des agriculteurs vers les 
espaces de vente (gros et détail) 
sont financés par les cotisations 
des agriculteurs, adhérents à 
des coopératives agricoles”, a-t-
il assuré, en avançant que son 
organisation allait organiser des 
rencontres avec les agriculteurs 
pour vulgariser cette nouvelle 
démarche.
Concernant les espaces aménagés 
aux agriculteurs pour étaler leurs 
produits au niveau des marchés 
de gros et de détail relevant 
du ministère du Commerce, le 
Directeur général de la Régulation 
et l’organisation des marchés au 
même ministère, Sami Koli a 
déclaré à l’APS que cinq marchés 
de la SPA Magros ont déjà des 
espaces dédiés aux agriculteurs 

pour la vente directe de leurs 
produits aux consommateurs.
Il s’agit des marchés se trouvant 
dans les wilayas d’Ain Defla, 
Sétif , Ourgla, Béchar et Mascara.
M.Kolli a fait savoir que les 
autres marchés, relevant des 
collectivités locales, ont reçu des 
instructions pour faciliter l’accès 
aux agriculteurs afin d’étaler leurs 
produits et assurer la vente directe 
aux consommateurs, une décision 
prise, explique-t-il, après avoir 
constaté une hausse “injustifiée” 
des prix des légumes et fruits.
Dimanche, le ministère 
du Commerce a annoncé 
l’autorisation des agriculteurs 
à vendre “directement” leurs 
produits aux consommateurs 
au niveau des marchés de gros 
et même de détail, justifiant sa 
décision par le souci de “réguler 
le marché et lutter contre la 
spéculation”.
 
Une mesure mal digérée par les 
commerçants
Au lendemain de l’entrée en 
vigueur de la décision, une 

tournée effectuée par l’APS au 
niveau de quelques marchés de la 
capitale a, cependant, montré que 
la mesure en question nécessitait 
du temps pour son application sur 
le terrain, en raison notamment 
du manque d’espace au niveau de 
certains marchés, alors que des 
commerçants s’interrogent sur 
l’utilité, voire la légalité d’une 
telle démarche.
Au marché de gros des Eucalyptus, 

certains mandataires rencontrés 
sur place ont fait part de leur 
“méconnaissance” et même de 
leur “mécontentement” vis-à-vis 
de cette nouvelle décision
Selon Nassim, commerçant  
rencontré au niveau de ce marché 
a indiqué que “le mandataire est 
un passage obligatoire et légal  
qui permet la traçabilité et surtout 
le contrôle des produits et leurs 
prix”.
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ANNABA / Service régional de lutte 
contre le trafic de drogue 

et de stupéfiants - région est
Arrestation de 65 individus et saisie 
de 3 quintaux et 26 kg de drogues de 
type cannabis, 2,3 kg  de cocaïne, et 
12.000 comprimés hallucinogènes

Cinq (5) locaux et logements 
occupés illégalement 

récupérés 
à Treat et Chabia par l’OPGI

Depuis le début de l'année 2021 
en cours, le service régional 
de lutte contre le trafic illicite 

de stupéfiants de la région Est, dont 
le siège est implanté à  Annaba  a 
mis hors d’état de nuire plusieurs 
réseaux criminels organisés spécialisés 
dans le trafic de stupéfiants et de 
substances psychotropes dans l'Est 
algérien en procédant à  l’arrestation 
de 65 personnes. La cellule de 
communication a signalé la saisie 

d'environ 3 quintaux et 26 kg de drogues 
de type cannabis, 2,3 kg  de cocaïne et 
de 12.000   comprimés hallucinogènes, 
en plus de la saisie de véhicules utilisés 
dans  le transport de ces substances 
nocives. Le renforcement du dispositif 
de surveillance demeure le meilleur 
moyen de lutte contre le trafic de 
drogue, un renforcement qui passe, 
selon  notre source, également par la 
disponibilité d’un matériel sophistiqué 
certes, mais aussi par l'adaptation des 
modes d'actions aux modes opératoires

Selon des sources formelles les 
services de l’Office de Promotion 
et de Gestion Immobilière 

d’Annaba (OPGI) poursuivent leur 
opération de grande envergure  pour 
la récupération de biens squattés. En 
effet, les mêmes services ont récupéré 
récemment près de cinq (5) locaux 
commerciaux et logements’’ qui étaient 
squattés au niveau de la cité ‘’200 
logements dans la commune de Tréat 
ainsi que la cité ‘’500 logements à 
Chabia. Après une constatation des 
locaux, les services de l’OPGI ont 

procédé à la fermeture et la mise sous 
scellé desdits locaux commerciaux 
récupérés ainsi que la récupération des 
clefs des logements longtemps squattés. 
Par ailleurs, l’OPGI lance un appel aux 
citoyens désirant acquérir de manière 
légale les locaux commerciaux, à se 
rapprocher auprès de son département  
commercial, afin d’obtenir plus 
d’informations sur les modalités et 
les procédures d’acquisition. Fini le 
laxisme…L’OPGI est déterminée à 
récupérer ses biens, à reprendre ce qui 
lui appartient, afin de mettre ces biens à 
la disposition des bénéficiaires légaux.

Les préoccupations des habitants de la nouvelle ville ‘’Benmostefa 
Benaouda’’ à l’ordre du jour d’une réunion de travail wali/Staff

Nouvelles nominations dans la justice
Fethi Ahmed Kebir et Farid Gouasmia, Procureur général

 et Président de la cour

Le wali d’Annaba, 
Berrimi Djamel 
Eddine, a présidé  

jeudi passé,  une  la séance  
de travail, en présence du P/
APW, du Secrétaire général  
et de tous les membres du 
conseil de wilaya. L'ordre 
du jour de cette session a 
été consacré à l’examen des 

préoccupations des citoyens, 
notamment  les résidents 

de la cité ‘’837 logements 
AADL’’. Cette réunion 
de travail s’inscrit dans le 
cadre du suivi d'une série 
de rencontres programmées 
pour prendre connaissance  
des préoccupations soulevées 
par des citoyens, des comités 
de quartiers et des activités 
des associations. En effet, 
on apprend que nombreuses 

préoccupations ont été 
exposées liées principalement 
à l’approvisionnement en eau 
potable, télécommunication, 
couverture téléphonique fixe, 
éclairage public et Transport. 
Au terme des différentes 
interventions, le wali  a 
instruit les responsables des 
services techniques concernés 
pour prendre en charge les 

préoccupations soulevées 
et travailler dans le sens de 
l’amélioration des conditions 
de vie des citoyens de cette 
d’une manière générale, en 
privilégiant dans le même 
contexte des interventions 
urgentes en vue d’améliorer 
le réseau d'éclairage public 
ainsi que l'approvisionnement 
en eau potable.

Dans le cadre du 
mouvement partiel 
opéré  au niveau de la 

magistrature, jeudi passé, par 
le Président de la république 
Tebboune Abdelmadjid touchant 
plusieurs wilayas du pays 
dont Annaba, Souk Aras et El 
Tarf sont concernées par ce 

changement, plus précisément 
au niveau  des corps des 
procureurs généraux près la 
cour de justice, et les présidents 
et commissaires d'état près les 
tribunaux administratifs et ce 
conformément à la constitution. 
C'est ainsi que Farid Gouasmia et 
Fethi Ahmed Kébir vont prendre 
respectivement les postes de 

procureur général de la justice et 
de président de la cour de justice 
à la tête de la wilaya d’Annaba, 
tandis, qu’au niveau de la wilaya 
frontalière de Souk Ahras, 
Moncef Benbelkacem assurera 
sa mission en tant que procureur 
général et Mabrouk  Mokadem 
celle de President de la cour 
de justice. Il y a lieu aussi de 

souligner qu'au niveau d'El Tarf, 
il a été procédé à un changement 

au niveau de la présidence 
du tribunal administratif qui 
sera occupé par un nouveau 
locataire en l'occurrence Laidi 
Oudache. Ce mouvement partiel 
intervient dans une période 
cruciale marquée d'une part par 
la nouvelle rentrée sociale et 
d'autres part les préparatifs des 
prochaines élections locales.

SihemFerdjallah

Sihem .Ferdjallah

Imen.Boulmaiz

Tayeb Zgaoula
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ANNABA / RELATIONS PARTENARIALES

Signature de conventions de coopération entre Sonatrach 
et plusieurs universités de l’Est

Un accord de partenariat a 
été signé mercredi passé à 
Annaba entre l’Entreprise 

nationale de construction 
de matériels et équipements 
ferroviaires (Ferrovial) et le Centre 
de recherche en technologie 
industrielle (CRTI) de Chéraga 
(Alger) en présence des ministres 
de l’Industrie, Ahmed Zeghdar, de 
l’Enseignement supérieur et de la 
Recherche scientifique, Abdelbaki 
Benziane et des Transports, Aissa 
Bekkai.
A l’occasion, le ministre de 
l’Enseignement supérieur et de la 
Recherche scientifique a précisé 
que cet accord, qui s’inscrit dans 
le cadre du partenariat entre 
les secteurs de l’Industrie, de 
l’Enseignement supérieur et de 
la Recherche scientifique, vise à 
“intensifier la coordination entre 
les différentes compétences des 

deux secteurs dans le volet de la 
recherche de développement afin 
de répondre aux besoins de divers 
secteurs et promouvoir les produits 
nationaux”.
Cet accord comprend la réalisation 
d’un projet lié à la fabrication 
d’une machine ramasseuse de 

gravier utilisée à des fins agricoles, 
notamment pour la mise en valeur 
des terres.
Dans le cadre de la poursuite de 
la coopération entre le secteur 
de l’Enseignement supérieur, la 
Recherche scientifique et le secteur 
de l’Industrie, il est également 

prévu la conclusion d’une seconde 
convention entre Ferrovial et le 
Centre de recherche scientifique 
et technologique et d’analyse 
physique et chimique (CRAPC) de 
Bousmail (Tipasa), concernant la 
construction d’une station pilote de 
traitement des eaux.
Lors de la visite à Ferrovial 
du ministre de l’Industrie, 
accompagné des ministres de 
l’Enseignement supérieur et de la 
Recherche scientifique ainsi que 
des Transports, des équipements et 
machines industriels pour diverses 
activités économiques, fabriqués 
dans le cadre du partenariat entre 
les secteurs de l’Industrie, de 
l’Enseignement supérieur et de 
la Recherche scientifique ont été 
inaugurés.
Lors de la cérémonie d’inauguration 
des équipements, réalisée dans 
le cadre d’une convention de 

partenariat conclue par l’entreprise 
en 2020 avec le Centre de recherche 
technologique industrielle de 
Cheraga, le rôle des compétences 
algériennes dans le domaine de 
la recherche scientifique pour 
répondre aux besoins techniques 
des entreprises économiques et leur 
accompagnement pour parvenir à 
une véritable relance économique a 
été souligné.
Dans le cadre de ce partenariat, 
des modèles d’équipements 
industriels conçus au niveau du 
Centre de recherche en technologie 
industrielle et réalisés par Ferrovial 
Annaba ont été inaugurés, dont une 
grue nacelle destinée aux travaux 
de divers types de chantiers, en plus 
d’une épierreuse pour les chantiers 
miniers et un four incinérateur 
pour le traitement des déchets 
pharmaceutiques.

Dans le cadre des 
efforts du Croissant 
rouge algérien 

pour soutenir les pouvoirs 
publics face à la pandémie 
du coronavirus, et après 
plusieurs opérations de 
solidarité depuis le début 
de la crise sanitaire, et en 
soutien aux hôpitaux qui 
subissent une forte pression 
en raison du manque 
d’oxygène nécessaire aux 
malades, le comité de 
wilaya d’Annaba du CRA a 
acquis, 100 concentrateurs 
d’oxygène d’une capacité 
de 10 litres équipés chacun 
de deux sorties pour servir 

simultanément deux patients 
à la fois a indiqué notre 
interlocuteur, destinés aux 
hôpitaux de la wilaya.
Il est rappelé que l’Algérie 
fait face à une flambée des 
cas de covid-19. Des hôpitaux 
peinent à faire face à l’afflux 
quotidien de malades, vu le  
manque d’oxygène.

Les Annabis  ont lancé 
une campagne à travers 
les réseaux sociaux pour 

appeler les citoyens au boycott de 
l’achat du poulet. Compte tenu des 
prix inaccessibles de la volaille, 
les internautes ont pris l’initiative 
de lancer cette campagne afin de 
casser les prix du poulet et de la 
dinde. 450 DA le kg de poulet sur 
les étals, consommer cette viande 
aux calories de substitution devient 
amer pour le citoyen consterné par 
l’absence de toute action capable de 
stopper l’hémorragie des bourses. 
Une augmentation de presque 
100% puisque le poulet était cédé 
entre 230 et 250 DA, il y a quelque 
temps avant de connaitre une 
hausse vertigineuse et culminer 
à 450 DA. La hausse du prix du 
poulet intervient dans le sillage 
de l’augmentation généralisée 
de la quasi-totalité des produits 

alimentaires, fruits, légumes frais 
et secs, pâtes, produits laitiers, 
viandes rouge et blanche, sardine…
Un hashtag ‘’matechrich poulet..
khellouh yefssed’’ signifiant 
(N’achètez pas le poulet…laissez-
le pourrir ) accompagne des 
messages postés sur les réseaux 
sociaux pour dénoncer la brusque 
hausse du prix du poulet. Cette 
montée vertigineuse du prix de cette 
viande blanche, qui coïncide avec 
l’approche de le rentrée scolaire et 
sociale, l’obligation d’acheter les 
bavettes et gels hydro-alcooliques 
et les dépenses faites pendant les 

vacances devenue incontournable 
pour la majorité des familles 
algériennes déjà impactées par la 
crise économique en cette période 
de pandémie, a entraîné une vive 
réaction de nombreux internautes, 
qui ont carrément appelé au boycott 
de cette denrée.
En effet, pour ce qui est des raisons 
de cette augmentation, le membre de 
conseil national interprofessionnel 
de la filière avicole, Noureddine 
Aïd a indiqué que « le manque 
considérable de poussin d’un jour » 
est à l’origine de cette hausse.  Ce 
manque a été causé par lagrippe 
H1N5 qui a touché la volaille et 
engendré une perte de près d’un 
million de poulets repro-chair 
(poulets mâle et femelle destinés à la 
production des œufs). Par ailleurs, 
d’autres justifient cette hausse de 
prix par les récents incendies ayant 
détruits plusieurs foyers d’élevage 
qui abritaient les poussins et les 
poulets prêts à être commercialisés.

Jeudi passé a eu lieu au niveau 
de l’université El Bouni 
une  cérémonie de signature 

d’accords  de partenariat et de 
coopération entre l’entreprise 
nationale Sonatrach et quelques 
institutions universitaires de l’Est 
algérien, dirigées par l’Université 
Badji Mokhtar-Annaba.
Dans ce cadre, la cérémonie 
de signature de ces accords 
s’est déroulée en présence du 
Directeur Central de Recherche 
et Développement, représentant 
la société nationale Sonatrach, 

d’une part et  d’autre part, 
les directeurs de plusieurs 
universités.

Ces accords signés s’inscrivent 
dans une volonté d’élargir 
l’ouverture continue des 

universités sur l’environnement 
économique et social, et la 
recherche d’un partenariat 

fructueux dans les domaines 
de la recherche appliquée et du 
développement technologique 
pour réaliser un saut quantitatif 
et qualitatif en terme de réponse 
aux exigences des collectivités 
locales , le développement 
régional  national, ainsi que 
l’échange d’expériences entre 
les universités et l’entreprise 
nationale Sonatrach dans divers 
domaines de recherche et de la 
formation pour assurer un soutien 
à l’intégration de la production 
nationale et un soutien qualitatif 
à l’économie nationale.

Sarah Yahia

Sarah Yahia

Sihem Ferdjallah

ANNABA - Accord de partenariat entre Ferrovial d’Annaba et le CRTI

ANNABA : CROISSANT ROUGE 
ALGÉRIEN D’ANNABA

Don de 100 concentrateurs 
d’oxygène au profit 

des hôpitaux de la wilaya

ANNABA / FILIÈRE AVICOLE

Vendue à 450 DA le kilo : Les Annabis 
lancent une campagne de boycott du 
poulet à travers les réseaux sociaux
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Les habitants de la cité 
‘’El Mokawma’’ de la 
commune d’El Hadjar 

se plaignent du manque 
de bennes à ordures, de la 
prolifération flagrante  des 
ordures ménagères et des 
déchets dans leur cité en 
absence de bennes ainsi que 
du manque caractérisé de 
civisme chez certains citoyens. 
Les résidents de cette localité 
ont exprimé leur ras-le-bol au 
regard de cette situation qui 

est devenue insupportable et 
même très  risquée pour leur 
santé. En fait ce qui a  aggravé la 
situation,  c’est la  prolifération 
des insectes rampants et 
volants  et des chiens errants 
qui ont trouvé refuge dans ces 
endroits insalubres, sans parler 
des odeurs nauséabondes qui 
se dégagent de ces endroits  
et qui pourraient engendrer 
des infections. Les habitants 
revendiquent une intervention 
rapide des autorités locales afin 
de mettre fin à leur calvaire 
dans les meilleurs délais.

ANNABA / EL HADJAR
Les habitants de la cité 

“El Mokawma’’ se plaignent 
du manque de bennes à 
ordures dans leur cité

Imen.Boulmaiz

La brigade de contrôle 
et de la répression des 
fraudes de la direction 

du commerce, DCP poursuit 
ses investigations et contrôles 
ininterrompus de plusieurs 
commerces de produits 
alimentaires au niveau de la 
commune d’El Hadjar. En 
effet, cette fois-ci dans à la 
commune de Sidi Amar près 
de 330 litres de lait pasteurisé 
conservés dans de mauvaise 

condition ont été saisis durant 
cette opération. En effet, la 
marchandise s’apprêtait à 
être commercialisée sur le 
marché. Des échantillons ont 
été prélevés pour analyse et il 
s’est avéré que plusieurs ont 
été signalés impropres à la 
consommation.
Les brigades de la DCP ont 
pris des mesures judiciaires 
adéquates en collaboration avec 
les services de sécurité afin de 
sanctionner les contrevenants. 

ANNABA / CONTRÔLE ET QUALITÉ
La DCP poursuit sans relâche ses opérations de contrôle 
Près de 330 Litres de lait pasteurisé 
impropres à la consommation saisis 

à Sidi Amar
Imen.Boulmaiz

À quelques jours de 
la rentrée scolaire, 
l’étape de l’achat 

de fournitures scolaires est 
indispensable. Ces dernières 
sont loin d’être inoffensives et 
certaines peuvent être même 
toxiques pour les élèves. 
L’association de protection et 
orientation de consommateur 
et son environnement  
APOCE nous  met en garde, 
plusieurs produits seraient 
potentiellement toxiques 
selon l’association. Des 
allergènes, des substances 
nocives se trouveraient dans 
des crayons, des gommes, de 
l’encre, des colles. Le plus 
préoccupant, c’est que les 
enfants ont tendance à porter à 
la bouche ce matériel scolaire. 
Il est donc important de faire 
le tri. Malheureusement, les 
fabricants n’ont à ce jour 
aucune obligation d’informer 

les consommateurs sur les 
substances que contiennent 
ses produits, et certains sont 
à proscrire. Il faut regarder 
l’étiquette de produits avant 
d’acheter. Des fournitures 
scolaires peuvent contenir des 
produits toxiques autrement 
dit, loin d’être inoffensif 
et contiennent une part 
conséquente de solvants, 
métaux lourds et plastique 
particulièrement polluants. 
Papier, colle, règle, crayons, 
feutre et même sac à dos ou 
imperméable sont pointés du 
doigt.
En effet, le marché est inondé 
ces jours-ci avec les articles 
scolaires de différentes 

marques et provenances de 
chine et à les prix défiant toute 
concurrence pour certains 
d’entre eux. C’est pourquoi 
l’APOCE met en garde les 
parents contre cette tentation 
de vouloir faire les économies 
en optant pour les articles 
moins chers et qui peuvent 
s’avérer dangereux pour la 
santé de leurs enfants. Or, un 
enfant est encore plus sensible 
qu’un adulte aux substances 
toxiques qu’est le quatuor des 
solvants, vernis, plastiques et 
métaux lourds. Il y est pourtant 
exposé au quotidien car ces 
substances sont largement 
contenues dans les fournitures 
scolaires.

ANNABA / SANTÉ
Fournitures scolaires sont-elles fabriquées 

avec des substances toxiques ?
Sarah Yahia

Se réveiller avec une odeur 
de fumée insupportable 
et étouffante, chaque 

matin, c’est un véritable 
calvaire pour les habitants de 
plusieurs quartiers de la ville. 
En effet, pour se débarrasser 
des tas d’ordures entassés 
dans les bacs à ordures et des 
herbes sauvages, des pratiques 
dangereuses se répandent à 
travers les cités de la ville 
d’Annaba à savoir « les 
incinérations à l’air libre»,  
surtout dans les communes 
voisines. Provoquant une 
vague de mécontentement 
chez l’ensemble des habitants 
qui ne cessent de tirer la 
sonnette d’alarme auprès des 
autorités locales. “Combien 
de fois avions-nous saisi les 
responsables locaux sur ces 
mauvaises pratiques  et sur le 
danger qu’elles génèrent. Les 
bacs à ordures de certaines 
cités de la ville sont devenus 
des incinérateurs à ciel ouvert. 
En effet, les résidents de ces 

cités se sentent incommodés 
par l’odeur nauséabonde 
des ordures incinérées qui 
envahissent régulièrement 
leurs quartiers. Les façades des 
blocs se couvrent à chaque fois 
d’un épais manteau de fumée 
noircie lorsque le feu ronge ces 
ordures qui font souvent l’objet 
d’incinération sans aucun 
respect de l’environnement 
ou/et de la santé d’autrui. 
L’incinération des déchets à 
ciel ouvert est une pratique 
dangereuse, car les fumées 
rejetées ont des effets nocifs 
sur la santé de l’homme et 
de l’environnement surtout 
pour les enfants qui sont 
affectés par cette dégradation 
atmosphérique”, expliquent 
les habitants des quartiers 
concernés par ce phénomène. 

ANNABA / ENVIRONNEMENT
Les incinérations des 

ordures ménagères à l’air 
libre incommodent les 

résidents des cités
Imen.Boulmaiz

Lors d’une virée au 
niveau de certains 
marchés de la ville 

d’Annaba, nous avons relevé 
que les prix de l’huile d’olives 
ont pris une courbe ascendante, 
malgré la saison de cueillette 
du produit, le litre d’huile vient 
de connaître une autre hausse 
démesurée. Il est cédé entre 850 
DA et 1200 DA. La flambée des 
prix de l’huile d’olives a suscité 
la colère des consommateurs 
de cette matière très prisée tant 

par ses vertus nutritionnelles 
que thérapeutiques.  L’huile 
d’olives n’est pas disponible 
en grande quantité et ses prix 
ont connu une importante 
hausse. Plusieurs raisons sont 
avancées par les producteurs 
et les propriétaires d’huileries. 
Selon un propriétaire d’huilerie 

implantée dans les environs 
de la ville, «le prix du kilo 
d’olive est très élevé, d’autres 
estimeront, encore, que la 
hausse des prix de l’huile 
d’olive est due aux nombreux 
intermédiaires et spéculateurs 
qui ont investi le créneau. 
«Même si la production est 
faible, le prix du litre d’huile 
d’olives ne peut en aucun cas 
atteindre les 1.000 DA, Selon 
un  interlocuteur, la spéculation 
et la régression de la production 
sont à l’origine de cette hausse.

ANNABA
Le prix de l’huile d’olives vers la hausse

Imen.Boulmaiz



Moscou veut accélérer la mise en service 
du gazoduc Nord Stream 2

Le Pakistan annonce un premier vol commercial 
entre Islamabad et Kaboul

Au Liban, un gouvernement sans surprise, 
après un an de crise

Kiev et les Verts allemands 
affichent leurs inquiétudes 
après l’annonce de la fin 

de la construction du pipeline qui 
relie la Russie à l’Allemagne, via 
la mer Baltique, selon le monde fr.
Les derniers tuyaux ont été posés. 
Trois ans et demi après le début 
des travaux, le très controversé 
gazoduc Nord Stream 2 est 
achevé, a annoncé le géant russe 
Gazprom, vendredi 10 septembre. 
Compte tenu des résistances 
qu’il suscite, nul ne sait toutefois 
quand et dans quelles conditions 
ce pipeline de 1 200 kilomètres 
reliant la Russie à l’Allemagne 
via la mer Baltique entrera en 
service.
A Moscou, l’annonce a été faite 
sans triomphalisme. Le porte-
parole du Kremlin, Dmitri 
Peskov, s’est refusé à évoquer 
une quelconque « victoire ». Les 
médias russes, eux, ont repris 

la nouvelle avec une sobriété 
inhabituelle.
Il s’agit d’abord de coller à la 
ligne officielle qui veut que Nord 
Stream 2 – qui doit acheminer 55 
milliards de mètres cubes de gaz 
par an – ne soit qu’un simple projet 
économique, et en aucun cas une 
arme géopolitique. Surtout, le 

succès russe est si évident qu’il ne 
demande aucune emphase. Face 
aux multiples empêchements qui 
ont menacé jusqu’à l’existence 
même du projet, Moscou a 
toujours affiché une détermination 
et un optimisme sans faille.
Menaces pour l’Ukraine
Sans surprise, l’Ukraine, qui 

considère depuis toujours que 
Nord Stream 2 représente pour 
elle un danger « extrêmement 
grave », a aussitôt réagi, dans un 
mélange d’amertume et de colère. 
L’ex-République soviétique, en 
guerre dans le Donbass contre des 
séparatistes prorusses soutenus 
par Moscou, a affirmé qu’elle 
allait« se battre contre ce projet 
politique russe jusqu’à son 
achèvement et après celui-ci, et 
même après le commencement 
des livraisons de gaz ».
Pour Kiev, la menace est non 
seulement économique – cela 
priverait le pays d’environ 2 
milliards de dollars de revenus 
annuels liés aux droits de transit 
– mais aussi sécuritaire : selon 
les autorités, la Russie n’aura 
plus d’obstacle pour lancer une 
offensive puisqu’elle n’aura plus 
à se soucier de l’infrastructure 
gazière installée en Ukraine 

afin d’alimenter ses principaux 
clients européens. Le président 
ukrainien, Volodymyr Zelensky, 
a de nouveau mis en garde, 
vendredi, contre le risque d’une 
telle « escalade puissante de la 
part de la Russie ».
En Allemagne, l’annonce de la 
fin des travaux intervient deux 
semaines avant des élections 
législatives dont les résultats 
pèseront sur l’avenir du projet. 
Notamment ceux des Verts, qui 
sont opposés à Nord Stream 2 pour 
des raisons environnementales 
et stratégiques. « Les travaux 
sont terminés, mais l’étape 
de la certification ne fait que 
commencer. Les élections peuvent 
décider de mettre Gazprom face à 
quelques complications juridiques 
supplémentaires », a prévenu 
l’eurodéputé écologiste allemand 
Reinhard Bütikofer, sur Twitter.

Il s’agira du premier vol 
commercial depuis la prise 
du pouvoir par les talibans 

en Afghanistan, le 15 août, et 
le départ des dernières troupes 
américaines du pays, le 30 août, 
selon le monde fr.
Un semblant de normalité semble 
revenir à Kaboul après la prise 
du pouvoir par les talibans. Un 
premier vol commercial devrait 
relier, lundi, la capitale du 
Pakistan à celle de l’Afghanistan, 
a annoncé la compagnie aérienne 
Pakistan International Airlines 
(PIA). « Nous avons toutes les 
autorisations techniques pour les 
opérations aériennes », a déclaré, 
samedi 11 septembre, Abdullah 

Hafeez Khan, un porte-parole de 
PIA à l’Agence France-Presse.
« Notre premier avion commercial 
Airbus A320 décollera 
d’Islamabad pour rejoindre Kaboul 

le 13 septembre. » « A ce stade, 
nous avons reçu 73 demandes 
» de passagers intéressés, « 
ce qui est très encourageant 
», a-t-il ajouté, précisant que 

de nombreuses demandes 
émanaient d’organisations d’aide 
humanitaire et de journalistes 
souhaitant se rendre à Kaboul.
Il s’agira du premier vol 
commercial annoncé depuis la 
prise du pouvoir par les talibans 
en Afghanistan, le 15 août, et 
le départ des dernières troupes 
américaines du pays, le 30 août.
Reprise des vols d’évacuation
Un premier vol international de 
passagers – mais non commercial 
– avait décollé de Kaboul jeudi. 
Un autre avait suivi vendredi, 
opéré par Qatar Airways, avec 
à son bord 158 passagers, dont 
des Américains, des Allemands, 
des Canadiens, des Français, des 

Néerlandais, des Belges et des 
Mauriciens.

A la fin d’août, l’aéroport de 
Kaboul avait le théâtre de scènes 
de chaos : des milliers d’Afghans, 
effrayés par le retour des talibans, 
tentaient désespérément de monter 
à bord du gigantesque pont aérien 
organisé, entre autres, par les 
États-Unis. Au total, plus de 123 
000 personnes, principalement 
afghanes, avaient pu être évacuées 
dans le cadre de ce processus 
marqué le 26 août par un attentat 
meurtrier revendiqué par l’Etat 
islamique au Khorassan (EI-K), 
la branche de l’Etat islamique en 
Afghanistan.

Plus d’un an après la 
démission de son 
prédécesseur, le premier 

ministre, Najib Mikati, espère le 
déblocage des aides financières 
étrangères, selon le monde fr.
Il y avait un arrière-goût de 
déjà-vu, vendredi 10 septembre, 
au Liban, et aussi un certain 
soulagement d’en finir avec 
l’affligeant spectacle des 
marchandages politiques menés en 
dépit de l’effondrement du pays. 
Treize mois après la démission du 
premier ministre Hassan Diab à 
la suite de l’explosion au port de 
Beyrouth, le 4 août 2020, et après 
les deux tentatives avortées de 
Mustapha Adib et de Saad Hariri 
de former un gouvernement, 
le magnat des télécoms Najib 
Mikati a présenté son cabinet 
dans le palais de Baabda, entouré 

du président, Michel Aoun, et du 
chef du Parlement, Nabih Berri. 
Le milliardaire sunnite de Tripoli, 
qui prend pour la troisième fois 
la tête d’un gouvernement à 65 
ans, n’a pas promis de miracles. 
Il a seulement exhorté la classe 
politique à travailler main dans 
la main pour mettre en œuvre un 
plan de sortie de crise.
« La montagne a accouché d’une 
souris. On a attendu treize mois 
pour avoir un gouvernement 
classique, fade et insipide, qui 
consacre le partage des postes 
et des prébendes entre factions 
politiques. Les oligarques 
libanais l’ont à nouveau emporté, 
avec leur technique éculée 
de jouer le pourrissement », 
commente Karim Bitar, directeur 
du département de sciences 
politiques de l’université Saint-

Joseph de Beyrouth. Les mêmes 
factions qui dominent la vie 
politique depuis la fin de la guerre 
en 1990, sous les accusations 
de corruption, de gabegie et de 
clientélisme, se sont partagé les 24 
portefeuilles ministériels, répartis 
à parts égales entre musulmans 
et chrétiens. « On se demande où 
est passée l’initiative française, 
qui nous avait promis des figures 
indépendantes et réformatrices 
»,poursuit M. Bitar.
L’initiative portée par le président 
Emmanuel Macron en août 2020, 
et endossée par les partis libanais, 
de former un « gouvernement de 
mission » chargé de mener des 
réformes structurelles en échange 
du versement de milliards de 
dollars d’aide par la communauté 
internationale, a laissé place, au 
fil des mois, à l’urgence de sortir, 

coûte que coûte, de la paralysie 
institutionnelle. Le blocage 
politique a accentué la crise 
financière et économique. Aucune 
alternative aux caciques du 
régime n’a émergé. Dévissement 
de la livre libanaise (qui a perdu 

90 % de sa valeur), hyperinflation, 
pénuries de carburants et de 
médicaments, chômage : le pays 
s’est effondré à vitesse accélérée 
et plus de 75 % de la population 
vit désormais sous le seuil de 
pauvreté, selon les Nations unies.
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ISRAËL: 

quatre des six évadés palestiniens d’une prison à 
haute sécurité capturés

HAÏTI: 

une pénurie de carburant paralyse le pays

NOUVEL ENVOYÉ SPÉCIAL DE L’ONU POUR LE YÉMEN: 

«Nous avons la responsabilité commune de 
mettre fin au conflit»

Au moins 
trois officiers 
tués dans un 

accident d’avion 
militaire au 

Soudan

Cinq jours après la grande 
évasion d’une prison de 
haute sécurité, quatre 

détenus palestiniens ont été 
retrouvés et arrêtés par les forces 
de sécurité israéliennes en Galilée 
non loin du pénitencier. Deux 
autres prisonniers sont toujours 
en cavale.
Quatre des six fugitifs de la prison 
de haute sécurité de Gilboa ont 
été interpellés par les forces de 
sécurité israéliennes. Parmi eux, 
Zakaria Zubeidi, l’ancien chef des 
brigades des martyrs d’al-Aqsa à 
Jénine, une figure emblématique 
de la lutte palestinienne. Ce 
dernier a été capturé en compagnie 
d’un compagnon d’évasion dans 

un parking du Mont Thabor.
Quelques heures plus tôt, 
deux autres fugitifs avaient 
été retrouvés dans la ville de 
Nazareth aux abords du Mont 
du Précipice. Selon la police, les 
quatre hommes n’ont pas opposé 
de résistance au moment de leur 
arrestation et ils étaient affamés 
après cinq jours de cavale.

Une évasion sans aide 
extérieure

La chasse à l’homme se poursuit 
pour retrouver les deux fugitifs 
toujours manquants. Selon une 
source policière citée par les 
médias sur place, il s’avère selon 
les premiers résultats de l’enquête 
que les prisonniers évadés n’ont 

pas reçu d’aide extérieure et 
n’avait pas de plan d’évasion bien 
déterminé.
Immédiatement après la première 
arrestation, une roquette a été 

tirée à partir de la bande de Gaza. 
Elle a été interceptée et l’aviation 
israélienne a visé la nuit dernière 
plusieurs cibles dans l’enclave 
palestinienne.

L’insécurité qui 
touche Haïti 
depuis plusieurs 

mois aggrave la très grave 
crise socio-économique dans 
lequel le pays est plongé. Les 
luttes entre gangs empêchent 
l’accès aux principaux 
terminaux pétroliers de la 
capitale ce qui cause une 
pénurie de carburant à 
travers tout le pays. 
Les rues de Port-au-Prince 
sont encore chargées 
d’embouteillages mais les 

habitants commencent à 
réfléchir pour optimiser leurs 
déplacement car, à travers la 
ville, les très nombreuses 
stations essence sont toutes 
fermées.
« C’est dû à l’insécurité 
et aux gangs. Les gangs 
qui se trouvent aux abords 
de Martissant empêchent 
que l’on délivre ou 
s’approvisionne au terminal 
de Trista. C’est ce qui 
fait que toutes les zones 
n’arrivent pas à trouver du 

carburant à temps », assure 
Marc Antoine Nesi de 
l’Association nationale des 
propriétaires de stations-
services (Anapross).
Cette rareté des carburants 
a des conséquences directes 
et très inquiétantes sur la 
vie quotidienne de tous les 
Haïtiens comme le déplore 
Samendina Lumane Jean 
du Collectif de défense des 
droits humains Défenseurs 
plus.
« Le prix des transports 

publics augmentent. Les 
voitures privées, on n’a plus 
de carburant pour les faire 
fonctionner et les institutions 
sont paralysées, dit-elle. 
Les centres hospitaliers ne 
pourront pas travailler s’ils 
n’ont pas de carburants 
pour faire fonctionner leur 
matériel. Les génératrices 
sont des moyens alternatifs 
que l’on utilise pour pallier 
le problème de l’électricité 
en Haïti. »

Les Nations unies 
et la communauté 
internationale ont la 

«responsabilité commune» 
de mettre fin au conflit qui 
sévit au Yémen, a indiqué 
vendredi le nouvel envoyé 
spécial de l’ONU dans le 
pays.
Lors de son premier exposé 
au Conseil de sécurité depuis 
sa prise de poste, Hans 
Grundberg a déclaré que le 
début de son mandat serait 
mis à profit pour «réévaluer 
nos responsabilités 
respectives».
«Les initiatives des voisins 
du Yémen et des membres 
du Conseil de sécurité pour 
soutenir les efforts de l’ONU 
sont appréciées et devront 

être poursuivies», a affirmé 
M. Grundberg. Le diplomate 
suédois a annoncé que ses 
premières consultations 
avec les acteurs yéménites, 
régionaux et internationaux 
«commenceront bientôt», 
et qu’il «se rendra 
prochainement à Riyad pour 

rencontrer le président Hadi 
et les autres membres» du 
gouvernement yéménite.
M. Grundberg a également 
souligné qu’il était impatient 
de rencontrer les dirigeants 
houthis et «le reste des 
acteurs basés à Sanaa, 
ainsi que d’autres acteurs 

politiques dans tout le 
Yémen». Il a ajouté qu’avec 
son équipe, il était prêt à 
passer autant de temps que 
possible au Yémen et avec 
les Yéménites.
«Je reviendrai au Conseil 
de sécurité chaque mois 
pour réfléchir franchement 
et ouvertement à ces 
discussions. Et je solliciterai 
votre soutien concret et 
coordonné pour faire avancer 
ma mission», a-t-il ajouté. 
M. Grundberg a précisé qu’il 
rencontrerait également des 
dirigeants de la région à 
Riyad, Mascate, Abu Dhabi, 
au Koweït, à Téhéran, au 
Caire et ailleurs, dans le 
cadre de ses efforts pour 
parvenir à la paix au Yémen.

Un avion militaire 
soudanais s’est écrasé dans 
le Nil Blanc au sud de la 
capitale, Khartoum, tuant 
toutes les personnes à bord, 
ont annoncé vendredi les 
autorités soudanaises.
Les autorités ont récupéré 
trois corps d’officiers, dont 
un lieutenant-colonel, 
a indiqué le bureau du 
Premier ministre dans un 
communiqué.
Les tentatives pour 
retrouver les autres 
personnes qui étaient à bord 
de l’avion lorsqu’il s’est 
écrasé près d’Al-Shegilab, 
mercredi, se poursuivent, 
selon le communiqué.
Aucun autre détail n’a 
été dévoilé – même pas le 
nombre de personnes à 
bord.
L’accident était le dernier à 
ce jour impliquant un avion 
militaire au Soudan, où les 
accidents d’avions sont 
courants, principalement 
en raison d’un bilan 
médiocre en matière de 
sécurité aérienne.
Un hélicoptère de combat 
Apache chargé d’armes et 
de munitions s’est écrasé 
en janvier, peu après avoir 
décollé d’un aéroport à la 
frontière orientale avec 
l’Éthiopie. L’équipage de 
trois personnes a survécu à 
l’accident.
Au moins 16 personnes, 
dont deux femmes et deux 
enfants, ont été tuées 
en janvier de l’année 
dernière lorsqu’un avion 
militaire, un Antonov An-
12 russe, s’est écrasé dans 
la région agitée du Darfour 
occidental.
En 2003, un avion civil de 
Sudan Airways s’est écrasé 
sur une colline alors qu’il 
tentait d’effectuer un 
atterrissage d’urgence, 
tuant 116 personnes, dont 
huit étrangers. Seul un 
petit garçon a survécu à 
l’accident.
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La Juventus regrette de ne pas avoir recruté Erling Haaland

La Juventus raconte le départ surprise de Cristiano Ronaldo
Dans une grande interview 

accordée à Tuttosport, 
Federico Cherubini 

est longuement revenu sur le 
transfert inattendu de Cristiano 
Ronaldo à Manchester United. Le 
directeur sportif de la Juventus 
ne s’attendait pas à devoir gérer 
une telle affaire à quelques heures 
seulement de la clôture du marché 
des transferts.
Cristiano Ronaldo a quitté 
la Juventus pour revenir à 
Manchester United. 12 ans après 
avoir quitté Old Trafford, le 
Portugais revient par la grande 
porte et boucler la boucle avec 
les Red Devils. C’est ici qu’il a 
commencé à écrire sa légende, 
remportant sa première Ligue des 
Champions et son premier Ballon 
d’Or. Il a pourtant bien failli 
rejoindre le voisin Manchester 
City et l’histoire aurait été bien 
différente. Seulement, la Vieille 
Dame exigeait tout de même 
une indemnité de transfert et l’a 
obtenu autour d’un accord estimé 
à 15 M€, plus 8 M€ de bonus. 
Curieusement mais comme ce fut 
également le cas avec la mutation 
manquée de Mbappé vers le Real 
Madrid, le transfert s’est effectué 
dans les dernières heures du 
mercato, le 28 août. Une donnée 
qui a été compliquée à gérer pour 
la Juventus notamment.
C’est ce qu’a expliqué le 
directeur sportif turinois Federico 
Cherubini dans un long entretien 
accordé à Tuttosport ce vendredi. 
«Dans la semaine avant le match 
contre l’Udinese (le 22 août), 
nous avons eu des signaux clairs 
mais là, nous avions réalisé qu’il 
y avait la possibilité de le garder. 
Ronaldo a été très direct dans sa 
volonté et certaines décisions ne 
sont pas négociables. Après tout, 
cela n’aurait pas été approprié 

pour nous. Le club est plus 
important que tout et le restera 
toujours, au-delà des joueurs. 
Il fallait donc simplement se 
concentrer sur l’avenir et ne pas 
retenir Cristiano», déplore le 
dirigeant, qui a donc dû obtenir 
des solutions en quelques jours 
seulement, à savoir trouver une 
porte de sortie, et elles n’étaient 
pas nombreuses, à l’attaquant, et 
faire venir un renfort fiable à ce 
poste.
Cherubini n’a pas apprécié le 
timing du transfert
«À ce stade, le choix auquel nous 
étions confrontés n’était pas : 
«Comment remplacer Ronaldo 
?». Non, c’était : «Ronaldo s’en 
va, il faut penser et anticiper le 
futur». On aurait dû le faire de 
toute façon à la fin de saison, 
quand son contrat aurait expiré 

(le contrat de CR7 à la Juve se 
terminait en juin 2022). Nous 
avons avancé en ce sens. » Le 
choix du club piémontais s’est 
porté sur Moise Kean. Ce dernier 
sortait d’un prêt convaincant 
au PSG, et Everton ne comptait 
plus sur lui. «Avec le départ de 
Ronaldo, un cycle s’est terminé, 
mais un autre s’est ouvert. On a 
anticipé l’avenir d’un an, on n’a 
pas remplacé Cristiano par Kean. 
Personne ne peut le remplacer. 
Nous avons voulu donner un 
signal en ramenant à la maison 
un garçon qui est sorti d’ici. 
L’objectif est qu’il devienne un 
exemple pour tous les jeunes ici.»
Cherubini raconte tout de 
même que le départ de la star 
portugaise n’est pas du tout prévu 
initialement et peste contre le 
timing de ce transfert. «Je ne veux 

pas être hypocrite. Gérer l’affaire 
Ronaldo le 28 août n’était pas 
agréable. Si cela s’était passé un 
mois plus tôt, ça aurait été mieux 
pour tout le monde. À trois jours 
du marché des transferts, le risque 
était qu’un joueur comme Kean 
ne soit pas disponible. On nous 
accuse de ne pas avoir été prêts 
à remplacer Cristiano, mais il 
y a des moments où on ne peut 
pas gérer ça. Tous les joueurs 
n’attendent pas le 31 août pour 
savoir si Ronaldo part ou reste.» 
Résultat, il a fallu négocier en 
urgence avec les deux clubs 
de Manchester, pas une mince 
affaire lorsque que l’on connaît 
les exigences du joueur.
Négocier en urgence
«Pour Manchester City, il n’y 
avait pas de possibilité (City 
proposait un transfert gratuit), 

alors que United se comportait 
différemment. Chacun a ses 
propres intérêts. Ils se sont 
comportés comme des clubs 
traditionnels. Il nous fallait 
agir en pensant au bien du club 
avant tout. On ne pouvait pas 
forcer quelqu’un à rester dans 
un contexte dans lequel il ne se 
reconnaissait plus», conclut le 
DS italien, qui a donc opté pour 
un rajeunissement anticipé de 
l’effectif. Car outre Moise Kean 
(21 ans), la Juventus a fait venir 
Manuel Locatelli (23 ans) ou 
encore l’inexpérimenté brésilien 
Kaio Jorge (19 ans). Après 
trois saisons en compagnie de 
Cristiano Ronaldo qui aura tout 
de même marqué plus de 100 
buts, une page se tourne, même si 
ce n’était pas forcement prévu. Il 
s’agit d’en écrire une nouvelle.

Erling Haaland est 
probablement un des 
attaquants les plus 

convoités de la planète. 
Le Norvégien ne cesse 
d’impressionner, que ce soit 
avec le Borussia Dortmund ou 
en sélection. Federico Cherubini, 
directeur sportif de la Juventus, 
a confié dans une interview 
accordée à Tuttosport que « 
Haaland est un regret pour la 
Juventus, ce serait stupide de 
réagir différemment. »
Le dirigeant bianconero a en effet 
confié que « nous le voulions il y 
a des années, mais il n’était pas 
attiré par un prêt potentiel. » La 
Vieille Dame veut « chercher des 
joueurs comme lui avant qu’il 
ne mûrisse, même si je ne veux 
pas exclure quoi que ce soit. Une 
chose est sûre, tout investissement 
ira dans le sens d’un profil jeune. 
Il n’est pas prévu de se concentrer 
sur un autre type de joueur. »

De retour il y a quelques 
jours en France pour y 
effectuer ses premiers 

entraînements avec l’OGC 
Nice, l’attaquant international 
algérien Andy Delort a 
été présenté aujourd’hui. 
L’occasion pour lui de répondre 
aux questions des journalistes 
en conférence de presse.
Arrivé à Nice lors des dernières 
heures du mercato, Andy 
Delort a été présenté à la presse 
cet après midi et a du répondre 
aux questions des journalistes. 
L’international algérien portera 
le numéro 7 sous les couleurs 
de son nouveau club, l’OGC 
Nice. Lors de sa présentation, 
le désormais ancien attaquant 
de Montpellier a affirmé qu’il 
n’a pas peur de la concurrence 

et a affiché son enthousiasme 
quant à l’idée de jouer avec 
ses coéquipiers et de trouver la 
complicité comme c’était le cas 
à Montpellier avec Laborde.
« Dès les premières séances 
d’entraînement, j’ai bien 
analysé le jeu de mes 
coéquipiers et je pense qu’eux 
aussi connaissent mon style. 
Nous sommes des joueurs 
intelligents et je pense que ça 
ne va pas tarder à fonctionner. 
Personnellement, je n’ai pas 
peur de la concurrence, ce 
n’est que du plaisir d’avoir des 
joueurs de qualité comme ça, 
surtout qu’on est trois profils 
différents. J’espère que l’on va 
vite trouver cette complicité 
sur le terrain», a-t-il déclaré.

Auteur d’un très bon début de 
saison avec son club l’OGC 
Nice, Hicham Boudaoui a été 

nommé meilleur joueur du mois d’août 
avec les Aiglons suite à un vote auprès 
des supporters azuréens.
Replacé comme milieu droit sous les 
ordres de Christophe Galtier, Boudaoui 
a contribué aux beaux résultats de son 
club en ce début de saison après avoir 
marqué un but et délivré une passe 
décisive en trois journées disputées. 
L’ancien joueur du Paradou a devancé 
au décompte final des votes exprimées 
l’attaquant de l’Equipe de France espoir 
Amine Gouiri ainsi que l’international 
danois Kasper Dolberg.

Blessé face à l’OM 
lors de la 3e journée 
de championnat, 

le latéral droit de l’OGC 
Nice, Youcef Atal, est de 
retour. Concerné par la 
prochaine rencontre face à 
Nantes, le joueur fait partie 
du groupe convoqué par 
Galtier. Souffrant d’une 
lésion musculaire, le joueur 
qui avait raté les deux 
rencontres avec l’EN face 
à Djibouti et le Burkina 
Faso, avait également raté 
une rencontre avec son 
club face à Bordeaux. Au 
total, Atal sera resté 20 
jours loin des terrains et 
s’apprête à retrouve sa place 
à l’occasion de la 5e journée 
de championnat.

France : Delort, « Je n’ai pas peur de la concurrence à Nice »

France : Hicham Boudaoui meilleur joueur 
de l’OGC Nice en mois d’août

Atal de retour dans le groupe niçois
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La Juventus regrette de ne pas avoir recruté Erling Haaland

La Juventus raconte le départ surprise de Cristiano Ronaldo
Dans une grande interview 

accordée à Tuttosport, 
Federico Cherubini 

est longuement revenu sur le 
transfert inattendu de Cristiano 
Ronaldo à Manchester United. Le 
directeur sportif de la Juventus 
ne s’attendait pas à devoir gérer 
une telle affaire à quelques heures 
seulement de la clôture du marché 
des transferts.
Cristiano Ronaldo a quitté 
la Juventus pour revenir à 
Manchester United. 12 ans après 
avoir quitté Old Trafford, le 
Portugais revient par la grande 
porte et boucler la boucle avec 
les Red Devils. C’est ici qu’il a 
commencé à écrire sa légende, 
remportant sa première Ligue des 
Champions et son premier Ballon 
d’Or. Il a pourtant bien failli 
rejoindre le voisin Manchester 
City et l’histoire aurait été bien 
différente. Seulement, la Vieille 
Dame exigeait tout de même 
une indemnité de transfert et l’a 
obtenu autour d’un accord estimé 
à 15 M€, plus 8 M€ de bonus. 
Curieusement mais comme ce fut 
également le cas avec la mutation 
manquée de Mbappé vers le Real 
Madrid, le transfert s’est effectué 
dans les dernières heures du 
mercato, le 28 août. Une donnée 
qui a été compliquée à gérer pour 
la Juventus notamment.
C’est ce qu’a expliqué le 
directeur sportif turinois Federico 
Cherubini dans un long entretien 
accordé à Tuttosport ce vendredi. 
«Dans la semaine avant le match 
contre l’Udinese (le 22 août), 
nous avons eu des signaux clairs 
mais là, nous avions réalisé qu’il 
y avait la possibilité de le garder. 
Ronaldo a été très direct dans sa 
volonté et certaines décisions ne 
sont pas négociables. Après tout, 
cela n’aurait pas été approprié 

pour nous. Le club est plus 
important que tout et le restera 
toujours, au-delà des joueurs. 
Il fallait donc simplement se 
concentrer sur l’avenir et ne pas 
retenir Cristiano», déplore le 
dirigeant, qui a donc dû obtenir 
des solutions en quelques jours 
seulement, à savoir trouver une 
porte de sortie, et elles n’étaient 
pas nombreuses, à l’attaquant, et 
faire venir un renfort fiable à ce 
poste.
Cherubini n’a pas apprécié le 
timing du transfert
«À ce stade, le choix auquel nous 
étions confrontés n’était pas : 
«Comment remplacer Ronaldo 
?». Non, c’était : «Ronaldo s’en 
va, il faut penser et anticiper le 
futur». On aurait dû le faire de 
toute façon à la fin de saison, 
quand son contrat aurait expiré 

(le contrat de CR7 à la Juve se 
terminait en juin 2022). Nous 
avons avancé en ce sens. » Le 
choix du club piémontais s’est 
porté sur Moise Kean. Ce dernier 
sortait d’un prêt convaincant 
au PSG, et Everton ne comptait 
plus sur lui. «Avec le départ de 
Ronaldo, un cycle s’est terminé, 
mais un autre s’est ouvert. On a 
anticipé l’avenir d’un an, on n’a 
pas remplacé Cristiano par Kean. 
Personne ne peut le remplacer. 
Nous avons voulu donner un 
signal en ramenant à la maison 
un garçon qui est sorti d’ici. 
L’objectif est qu’il devienne un 
exemple pour tous les jeunes ici.»
Cherubini raconte tout de 
même que le départ de la star 
portugaise n’est pas du tout prévu 
initialement et peste contre le 
timing de ce transfert. «Je ne veux 

pas être hypocrite. Gérer l’affaire 
Ronaldo le 28 août n’était pas 
agréable. Si cela s’était passé un 
mois plus tôt, ça aurait été mieux 
pour tout le monde. À trois jours 
du marché des transferts, le risque 
était qu’un joueur comme Kean 
ne soit pas disponible. On nous 
accuse de ne pas avoir été prêts 
à remplacer Cristiano, mais il 
y a des moments où on ne peut 
pas gérer ça. Tous les joueurs 
n’attendent pas le 31 août pour 
savoir si Ronaldo part ou reste.» 
Résultat, il a fallu négocier en 
urgence avec les deux clubs 
de Manchester, pas une mince 
affaire lorsque que l’on connaît 
les exigences du joueur.
Négocier en urgence
«Pour Manchester City, il n’y 
avait pas de possibilité (City 
proposait un transfert gratuit), 

alors que United se comportait 
différemment. Chacun a ses 
propres intérêts. Ils se sont 
comportés comme des clubs 
traditionnels. Il nous fallait 
agir en pensant au bien du club 
avant tout. On ne pouvait pas 
forcer quelqu’un à rester dans 
un contexte dans lequel il ne se 
reconnaissait plus», conclut le 
DS italien, qui a donc opté pour 
un rajeunissement anticipé de 
l’effectif. Car outre Moise Kean 
(21 ans), la Juventus a fait venir 
Manuel Locatelli (23 ans) ou 
encore l’inexpérimenté brésilien 
Kaio Jorge (19 ans). Après 
trois saisons en compagnie de 
Cristiano Ronaldo qui aura tout 
de même marqué plus de 100 
buts, une page se tourne, même si 
ce n’était pas forcement prévu. Il 
s’agit d’en écrire une nouvelle.

Erling Haaland est 
probablement un des 
attaquants les plus 

convoités de la planète. 
Le Norvégien ne cesse 
d’impressionner, que ce soit 
avec le Borussia Dortmund ou 
en sélection. Federico Cherubini, 
directeur sportif de la Juventus, 
a confié dans une interview 
accordée à Tuttosport que « 
Haaland est un regret pour la 
Juventus, ce serait stupide de 
réagir différemment. »
Le dirigeant bianconero a en effet 
confié que « nous le voulions il y 
a des années, mais il n’était pas 
attiré par un prêt potentiel. » La 
Vieille Dame veut « chercher des 
joueurs comme lui avant qu’il 
ne mûrisse, même si je ne veux 
pas exclure quoi que ce soit. Une 
chose est sûre, tout investissement 
ira dans le sens d’un profil jeune. 
Il n’est pas prévu de se concentrer 
sur un autre type de joueur. »

De retour il y a quelques 
jours en France pour y 
effectuer ses premiers 

entraînements avec l’OGC 
Nice, l’attaquant international 
algérien Andy Delort a 
été présenté aujourd’hui. 
L’occasion pour lui de répondre 
aux questions des journalistes 
en conférence de presse.
Arrivé à Nice lors des dernières 
heures du mercato, Andy 
Delort a été présenté à la presse 
cet après midi et a du répondre 
aux questions des journalistes. 
L’international algérien portera 
le numéro 7 sous les couleurs 
de son nouveau club, l’OGC 
Nice. Lors de sa présentation, 
le désormais ancien attaquant 
de Montpellier a affirmé qu’il 
n’a pas peur de la concurrence 

et a affiché son enthousiasme 
quant à l’idée de jouer avec 
ses coéquipiers et de trouver la 
complicité comme c’était le cas 
à Montpellier avec Laborde.
« Dès les premières séances 
d’entraînement, j’ai bien 
analysé le jeu de mes 
coéquipiers et je pense qu’eux 
aussi connaissent mon style. 
Nous sommes des joueurs 
intelligents et je pense que ça 
ne va pas tarder à fonctionner. 
Personnellement, je n’ai pas 
peur de la concurrence, ce 
n’est que du plaisir d’avoir des 
joueurs de qualité comme ça, 
surtout qu’on est trois profils 
différents. J’espère que l’on va 
vite trouver cette complicité 
sur le terrain», a-t-il déclaré.

Auteur d’un très bon début de 
saison avec son club l’OGC 
Nice, Hicham Boudaoui a été 

nommé meilleur joueur du mois d’août 
avec les Aiglons suite à un vote auprès 
des supporters azuréens.
Replacé comme milieu droit sous les 
ordres de Christophe Galtier, Boudaoui 
a contribué aux beaux résultats de son 
club en ce début de saison après avoir 
marqué un but et délivré une passe 
décisive en trois journées disputées. 
L’ancien joueur du Paradou a devancé 
au décompte final des votes exprimées 
l’attaquant de l’Equipe de France espoir 
Amine Gouiri ainsi que l’international 
danois Kasper Dolberg.

Blessé face à l’OM 
lors de la 3e journée 
de championnat, 

le latéral droit de l’OGC 
Nice, Youcef Atal, est de 
retour. Concerné par la 
prochaine rencontre face à 
Nantes, le joueur fait partie 
du groupe convoqué par 
Galtier. Souffrant d’une 
lésion musculaire, le joueur 
qui avait raté les deux 
rencontres avec l’EN face 
à Djibouti et le Burkina 
Faso, avait également raté 
une rencontre avec son 
club face à Bordeaux. Au 
total, Atal sera resté 20 
jours loin des terrains et 
s’apprête à retrouve sa place 
à l’occasion de la 5e journée 
de championnat.

France : Delort, « Je n’ai pas peur de la concurrence à Nice »

France : Hicham Boudaoui meilleur joueur 
de l’OGC Nice en mois d’août

Atal de retour dans le groupe niçois
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En Bref...L’arme fatale de Tesla se cache dans la 
composition de son électronique

Un pas de plus vers la fin du Samsung 
Galaxy Note ? 

Boba Fett, chasseur de primes 

emblématique de l’univers Star 

Wars, aura bien le droit à sa 

propre série sur Disney+.

De premières rumeurs sur 

l’intrigue ont été révélées 

par Star Wars News Net. 

Elles sont à prendre avec 

des pincettes, mais tout de 

même intéressantes. Comme 

attendu, Boba Fett chercherait 

à se venger d’ennemis lui 

ayant causé beaucoup de tort 

dans le passé. Il pourrait même 

affronter des membres de sa 

propre caste, celle des chasseurs 

de primes. En outre, le clone 

de Jango porterait une version 

améliorée de l’armure vue dans 

la saison 2 de The Mandalorian.

Jeremy Bulloch, son interprète 

dans les films de la première 

trilogie, est malheureusement 

décédé en décembre. Temuera 

Morrison avait repris le 

flambeau dans les aventures de 

Mando.

The Book of Boba Fett 

devrait arriver sur Disney+ en 

décembre 2021. Le producteur 

Jon Favreau a confirmé qu›elle 

serait mise en ligne avant la 

suite de The Mandalorian.

La suite du premier gros succès 

de la plateforme de SVoD 

est prévue pour début 2022. 

En attendant, le tournage de 

The Book of Boba Fett a déjà 

débuté.

En remplaçant le 
silicium par du carbure 
de silicium dans la 

production de certains de ses 
composants électroniques, 
Tesla profite d’avantages 
en matière d’efficacité 
énergétique et de résistance à 
la chaleur. Aujourd’hui, toute 
l’industrie suit le mouvement.
La pénurie de composants 
électroniques a révélé au 
grand public combien les 
voitures étaient désormais 
des ordinateurs roulants, 
intégrant parfois plusieurs 
centaines de composants. Des 
composants qui commencent 
à changer dans leur nature, 
comme le rappelle Nikkei 
Asia.
Jusqu’ici, toutes les puces 
ou presque sont fabriquées 
sur des wafers de silicium, 
un matériau dont la matière 
première – le sable – est 
abondante (70% de notre 
écorce terrestre) et doué de 
propriétés semi-conductrices. 
Mais, s’il est peu cher et 
désormais parfaitement 
maîtrisé, le silicium est sur 
certains points inférieurs à un 
de ses cousins : le carbure de 
silicium.

Le premier industriel auto à 
avoir réellement tiré parti de 
ses forces est l’Américain 
Tesla. Et plus particulièrement 
dans sa Model 3. Outre un 
changement de moteur, une 
batterie améliorée, etc., la 
Tesla Model 3 peut aussi 
compter sur une amélioration 
moins visible : un inverseur 
bien plus compact, efficace 
et moins sensible à la montée 
en température que ceux de la 
concurrence.
Des propriétés qui ont permis 
aux ingénieurs de Tesla de ne 
pas sacrifier l’aérodynamique 
de la voiture, e t qui sont le 
résultat de l’utilisation de 
MOSFET (transistor à effet 
de champ à grille métal-
oxyde) conçus à partir d’une 

base en carbure de silicium.
En plus du silicium, le carbure 
de silicium – noté SiC par 
les chimistes – intègre dans 
sa structure des atomes de 
carbone. Ce « bonus carbone 
» fait du SiC un matériau plus 
résistant que le silicium (c’est 
d’ailleurs l’un des éléments 
naturels les plus résistants 
de la planète, derrière le 
diamant), meilleur semi-
conducteur que le silicium 
(moins de pertes d’énergie) 
et moins sensible à la chaleur.
Sur ce dernier point, les 
capacités d’un composant 
à carbure de silicium sont 
telles que c’est sur cette 
base que seront produites 
les puces des futurs rovers 
vénusiens (lien en anglais), 

qui devront opérer des mois, 
voire des années à 500°C (au-
delà de 200-300°C, la chaleur 
dérègle complètement le flux 
des électrons dans une puce 
en silicium).
Le simple usage de MOSFET 
en carbure de silicium dans 
les inverseurs des moteurs 
électriques ferait gagner 
5% de distance en plus 
au véhicule. Oui, juste en 
changeant des petites puces 
chargées de gérer le courant.
L’industrie automobile 
ne s’y est pas trompée. 
Derrière Tesla, ce sont tous 
les acteurs du domaine qui 
emboîtent le pas. Bosch, 
très gros fournisseur de 
l’industrie a transformé une 
usine de semi-conducteurs et 
construit une seconde pour 
la seule production de tels 
composants.
Renault a signé avec 
STMicroelectronics (qui 
fournit déjà Tesla) pour des 
livraisons massives à partir 
de 2026. A cette date-là, le 
marché devrait avoir sextuplé 
par rapport à 2020, passant 
ainsi à 4,48 milliards de 
dollars.

Le fabricant coréen 
aurait renouvelé le 
dépôt de toutes ses 

marques auprès de la KIPRIS, 
le 31 août, excepté pour le 
modèle Galaxy Note.
La nouvelle semble 
donner raison aux rumeurs 
annonçant depuis 2020 la fin 
de la gamme Galaxy Note de 
Samsung. À la source de ces 
bruits de couloirs, l’absence 
de Galaxy Note 21 attendu 
courant août 2021. Après 
avoir publié un démenti via 
l’agence de presse coréenne 
Yonhap, Samsung avait 
finalement déclaré ne pas 
sortir de nouveau modèle 
Note pour l’heure, souhaitant 
favoriser le développement 
des Galaxy Z Fold 3 et Galaxy 
Flip 3. Une annonce qui ne 

devait pas être interprétée 
comme un abandon des Note 
pour autant. 
Néanmoins, le dernier 
renouvellement de dépôt de 
marque du géant coréen à la 
KIPRIS (Korean Intellectual 
Property Rights Information 
Service) excluant le Galaxy 
Note interroge à nouveau les 

adeptes du modèle sur le futur 
déjà fragile de la gamme. 

Un stylet à l’origine du 
déclin des Note ?

Si à l’origine le stylet S 
Pen était l’accessoire phare 
des téléphones Galaxy 
Note, il est récemment 
devenu compatible avec 
le Galaxy S21 Ultra et le 

Z Fold 3. Cette nouveauté 
marque une uniformisation 
des caractéristiques qui 
différenciait jusqu’alors les 
téléphones haut de gamme de 
Samsung.
Un effet doublon pourrait 
être synonyme de perte 
d’intérêt du consommateur 
pour le Note, puisqu›il perd 
ainsi une de ses principales 
spécificités. La gamme Note 
pourrait potentiellement être 
remplacée par les modèles 
Galaxy S21 Ultra et Galaxy 
Z Fold 3. Malgré tout, 
Samsung ne s›est pas exprimé 
davantage et entretient le flou 
autour du sort de sa gamme 
Galaxy Note. Après tout, rien 
n›exclut un éventuel retour 
de la gamme en 2022. 
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Entre 1991 et 2013, 
une partie de la 
Savoie connaît un 

nombre anormalement élevé 
de maladie de Charcot. 
Aujourd’hui, le mystère est 
résolu : le coupable serait 
un champignon toxique, le 
«Gyromitra gigas» ou «fausse 
morille».
Un mystère vieux de 10 ans
Le mystère prend fin. Depuis 
plus d’une dizaine d’années, 
le village de Montchavin 
près de la station de ski la 
Plagne en Savoie fait face 
à un nombre anormalement 
élevé de cas de maladie de 
Charcot. Entre 1991 et 2013, 
il y a eu 14 cas de sclérose 
latérale amyotrophique (SLA) 

dans le secteur. Un taux vingt 
fois supérieur à la moyenne 
en France. C’est en 2009 
qu’une médecin généraliste 
donne l’alerte après avoir 
diagnostiqué un troisième 
cas de SLA dans son cabinet 
médical.
Les spécialistes s’interrogent : 
certains malades sont décédés 
depuis plusieurs années, et il 
n’existe aucun lien de parenté 
entre ces patients, mais tous 
se connaissaient. Plusieurs 
facteurs ont été suspectés 
comme la pollution de l’air, 
de l’eau, les pesticides, les 
métaux lourds... En vain.
La «fausse morille» jugée 
coupable
Cette maladie 

neurodégénérative affecte les 
neurones moteurs. Si l’on ne 
connaît pas l’origine exacte de 
cette pathologie, il semblerait 
que les cas savoyards soient 
liés à un champignon appelé 
le «Gyromitra gigas». 
Surnommé «fausse morille» 
de par sa ressemblance à cet 
autre végétal, il est interdit en 
France depuis 1991 en raison 
de sa toxicité potentielle.
Ce lien a été fait dans une 
étude franco-américaine 
menée par cinq chercheurs 
et publiée en juin dernier 
dans Journal of Neurological 
Sciences. Comme le démontre 
la recherche, les 14 cas ont tous 
consommé ce champignon 
à plusieurs reprises. Après 

plusieurs années, l’enquête est 
donc résolue.
En Finlande, une autre plante, 
les graine de du cycas du 
Japon, a été suspectée sur 
l’île de Guam où vivaient de 
nombreux habitants atteints 

de SLA. Les cas ont d’ailleurs 
chuté depuis que l’interdiction 
de la consommation de ce 
végétal. C’est cette enquête 
qui, à l’époque, a permis 
d’orienter les chercheurs vers 
la fausse morille.

L’orgelet est une 
infection bactérienne 
caractérisée par un 

furoncle qui se forme sur le 
bord de la paupière. Pommade, 
compresse... Quels sont ses 
traitements ? Causes ? Quelle 
différence avec le chalazion ? 
Percer ou pas ?

C’est quoi un orgelet ?
L’orgelet est une sorte de 
furoncle du cil provoquant une 
petite tuméfaction douloureuse 
du bord libre de la paupière, à 
l’implantation des cils. 

A quoi ça ressemble ?
L’orgelet est souvent 
accompagné d’un petit 
bouton blanc. Une douleur 
locale, parfois vive, survenant 
rapidement à la formation 
du furoncle (notamment au 
toucher) peut être présente 
avec un larmoiement, ou une 
gêne dans l’œil.
Combien de temps ça dure ?

Il s’agit d’une infection 
bénigne et temporaire dont la 
durée varie généralement de 
quelques jours à environ une 
semaine.

Est-ce contagieux ?
Les orgelets ne sont pas très 
contagieux, parce que la 
bactérie qui est à l’origine 
de l’infection ne survit pas 
longtemps à l’air libre. 
Toutefois, ils peuvent se 
transmettre d’un œil à l’autre 
(ou à une tierce personne) si 
l’on se frotte les yeux avec 
des mains non lavées, par 
exemple.

Quelle différence entre 
orgelet et chalazion ?

L’orgelet est souvent confondu 
avec un autre problème 
oculaire appelé «chalazion». 
Si les deux se ressemblent 
visuellement, le chalazion 
(infection d›un des glandes de 
Meibomius contenues dans le 

cartilage des paupières) dure 
plus longtemps et ne provoque 
aucune douleur.
Chez les personnes atteintes 
de diabète, d’acné ou de 
stress et de fatigue avec un 
système immunitaire affaibli, 
les orgelets ont une tendance 
chronique.

Quelles sont les causes ?
L’orgelet résulte d›une 
infection localisée sur la glande 
sébacée annexée à un cil par un 
germe de type staphylocoque 
doré. Celle-ci va alors gonfler 
jusqu’à former un furoncle. 
Chez les personnes atteintes 
de diabète, d’acné ou de 
stress et de fatigue avec un 
système immunitaire affaibli, 
les orgelets ont une tendance 
chronique. C›est pour cela 
qu›un dépistage du diabète 
est souvent recommandé en 
cas d›infection fréquente. La 
présence d’une blépharite 

(inflammation du revêtement 
cutané des paupières), 
un manque d’hygiène, la 
climatisation, le vent, le port 
de lentilles de contact et le 
maquillage représentent des 
facteurs de risques.

Quand consulter ?
La plupart du temps, les 
orgelets sont sans gravité ni 
conséquence. Toutefois, il peut 
arriver qu’ils s’aggravent ou 
se compliquent. Si la situation 
ne s’est pas améliorée après 
48h ou qu’elle s’est aggravée, 
une consultation auprès du 
médecin traitant ou d›un 
ophtalmologue s’impose. En 
cas de récidive d’un orgelet, 
il est important de rechercher 
des causes plus indirectes, 
comme le diabète. En effet, 
la survenue d’orgelets à 
répétition peut être liée à 
une affection sous-jacente 
plus grave, responsable de 

l’affaiblissement du système 
immunitaire.

Quels traitements ?
Le traitement d’un orgelet 
nécessite un collyre ou 
une pommade associant 
antibiotique et corticoïde et 
l’application d’une compresse 
humide (d’eau chaude) 3 à 4 
fois par jour, pour accélérer 
l’écoulement de pus. En cas 
de résistance au traitement 
de première intention, il peut 
être envisagé une incision 
au niveau du bord libre 
pour évacuer le pus. Elle est 
pratiquée sous anesthésie 
locale par un ophtalmologue.

Faut-il le percer ou pas ?
«Dans tous les cas il est 
recommandé de ne pas toucher 
l’orgelet, ni de le percer ou de 
se frotter les paupières avec 
les doigts, ce qui pourrait 
favoriser la diffusion de 
l’infection. Si vous ressentez 
des douleurs, prenez des 
antalgiques (paracétamol 
ou anti-inflammatoires non 
stéroïdiens), évitez de vous 
maquiller, le temps que 
l’orgelet guérisse et ne portez 
pas de lentilles de contact 
tant que le problème n›est pas 
résolu» recommande le Dr 
Claire Lewandowski, médecin 
addictologue.

Maladie de Charcot : 

un lien probable avec un champignon toxique

Orgelet à l’oeil : 

causes, traitements, comment le soigner ?
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Envie d’adopter un 
make-up de fête 
pour le soir du 31 

décembre ? Découvrez votre 
maquillage idéal en fonc-
tion de votre âge selon une 
experte 

Les fêtes de fin d’année ri-
ment avec repas en famille, 
soirée entre amis, tenue de 
soirée… Et maquillage qui 
change de l’ordinaire et à tra-
vers lequel vous vous faites 
plaisir. “S’il y a bien une pé-
riode de l’année où nous pou-
vons réaliser des maquillages 
un peu différents du quoti-
dien ce sont les fêtes de Noël 
!”, explique Marie Nicolas, 
maquilleuse professionnelle. 
Voici lesquels sont les plus 
adaptés selon votre âge.

L’importance du teint, à 
tous les âges

“Un teint lumineux est la 
base d’un beau maquillage”, 
affirme Marie Nicolas. Si 
la peau n’est pas préalable-
ment unifiée, le maquillage 
des yeux et de la bouche ne 
sera pas mis en valeur. Passé 
50 ans, misez sur un fond 
de teint fluide léger ou une 
crème correctrice : une tex-
ture trop couvrante risque 
d’accentuer l’aspect des rides 

et des ridules.

N’oubliez pas non plus 
d’utiliser un anti-cernes pour 
effacer les marques de fa-
tigue. Enfin, poudrez le teint 
avec un produit très léger 
pour ne pas donner un effet 
plâtre. Le fini est plus naturel. 
“Pour les fêtes, ajoutez une 
touche de lumière en utili-
sant un enlumineur de teint”, 
conseille l’experte. Liquide 
ou en poudre pour un résul-
tat plus accentué, ce produit 
de maquillage va mettre en 
valeur votre visage. Il faut 
l’appliquer “sur le volume 
des pommettes et éventuelle-
ment sur l’arcade sourcilière 
pour ouvrir le regard”.

Quel maquillage des yeux 
pour les fêtes ?

À 30 ans

Marie Nicolas conseille un 
beau smoky-eye aux teintes 
métallisées. Les fards mé-
tallisés et irisés sont idéals 
pour un make-up de soirée 
sophistiqué. Argenté, doré, 
cuivré… Vous avez le choix. 
Sur la bouche, “optez pour 
une teinte nude”, ou un rouge 
à lèvres coloré si vous aimez 
les maquillages forts.

À 40 ans

L’eye-liner peut offrir un très 
joli look de fête. “Choisis-
sez-en un très intense”, noir, 
pailleté ou plus doux. “Vous 
pouvez adopter une bouche 
plus soutenue avec un joli 
bordeaux par exemple”.

À 50 ans et plus

“Evitez les couleurs métal-
lisées qui vont marquer les 
traits du visage”. Pour Marie 
Nicolas, il faut miser sur un 
make-up chic “avec un eye-
liner ou ras de cils noir ou 
gris pour une belle inten-
sité”.

Quel maquillage des lèvres 
pour les fêtes ?

Côté couleur, vous pouvez 
vous permettre des teintes 
que vous ne portez pas d’or-
dinaire. Le tout est de trouver 
la bonne finition. À 30 ans, 
orientez-vous vers des mats, 
des satinés ou des gloss selon 
l’effet que vous souhaitez 
donner à votre make-up. À 
50 ans, les lèvres peuvent 
s’affiner et les rouges à lèvres 
mats et les couleurs très fon-
cées sont à éviter car ils dur-
cissent les traits du visages 
et accentuent la finesse des 
lèvres.

Maquillage des 
lèvres : les ten-
dances de l’au-
tomne-hiver

Cette saison, les 
lèvres affichent 
un joli fini 
glossy avec 
des nuances 
nude ou plus 
intenses. On ob-
serve beaucoup de tons rosés 
et beiges mais aussi quelques 
belles nuances rouges plus 
intenses. Pour mettre en va-
leur l’effet brillant et donner 
plus de structure à la bouche, 
les contours des lèvres sont 
souvent intensifiés avec un 
crayon 1 ton ou ½ ton plus 
foncé. De quoi donner un lé-
ger esprit rétro au look. Autre 
tendance : le rouge mat très 
intense ou les nuances vieux 
rose qui ont l’avantage de 
complimenter tous les teints.

Maquillage du teint : les 
tendances de l’automne-

hiver

Le teint est très naturel et 
léger cet automne-hiver. On 
oublie les finis mats ultra-
couvrants et on opte pour des 
textures lumineuses et légères 
qui laissent transparaître les 
petites irrégularités de la 
peau. Pour rester dans cet es-

prit “glowy” et naturel, on 
privilégie cette 

saison 
les 

blush 
et les 

bron-
zeurs cré-

meux qui 
boostent 

l’éclat du 
teint de façon 

sub- tile.

Maquillage des yeux : les 
tendances de l’automne-

hiver

Les yeux affichent des cou-
leurs assez vives cet automne, 
comme du bleu pastel ou de 
l’argenté. On remarque aussi 
beaucoup de nuances rosées 
irisées qui subliment le regard 
sans trop le charger. À l’in-
verse, la tendance du smoky 
noir mat est elle aussi très pré-
sente et permet d’intensifier le 
regard et de lui donner plus de 
profondeur. On repère aussi 
quelques liner, assez épais et 
intenses, et même des under 
liner qui donnent un côté très 
graphique au look. Enfin, côté 
sourcils, la tendance est du 
côté des lignes très travail-
lées qui structurent le regard 
et finissent parfaitement le 
maquillage.

Fini la marque des 
lunettes sur le nez 
et le maquillage qui 

se déplace ! Découvrez les 
conseils d’une maquilleuse 
professionnelle pour que la 
monture de vos lunettes ne 
ruine plus votre teint.

Les porteuses de lunettes 
connaissent bien ce petit 
désagrément des montures 
de lunettes qui laissent une 
trace sur la peau. Rien de très 
embarrassant en soi, mais 
cela peut être un plus visible 
lorsque la peau est maquil-
lée et que le frottement des 
lunettes retire le fond de teint 
ou la poudre. Pour éviter ce 
phénomène, il existe des as-

tuces make-up ultra-efficaces 
que l’on doit à la maquilleuse 
canadienne Janine Holmes.

Les astuces make-up 
pour éviter les traces de 

lunettes

Dans un court tutoriel vidéo 
publié sur son compte Tik-
Tok, la maquilleuse Janine 
Holmes explique qu’il est 
important de maquiller dif-
féremment la zone du nez si 
l’on souhaite que les lunettes 
ne déplacent pas le maquil-
lage. Cela demande un peu 
plus de temps, mais le résul-
tat est vraiment bluffant se-
lon elle.

Une fois le maquillage du 

teint terminé, munissez-vous 
d’une base à paupières et ap-
pliquez-en sur la zone du nez 
en effectuant des petits tapo-
tements. Appliquez ensuite 
de l’anticernes par-dessus, 

toujours en petite quantité 

et en effectuant des mouve-

ments très doux pour que le 

résultat soit fondu et naturel.

Munissez-vous ensuite 

d’une éponge à maquillage et 
humidifiez-la avec un spray 
fixateur. Prélevez un peu de 
poudre libre avec l’éponge 
et tapotez généreusement sur 
la zone du nez. Laissez agir 
quelques minutes (comme 
pour la fameuse technique du 
baking) puis retirez l’excé-
dent de matière avec un petit 
pinceau.

Vous pouvez également dé-
sinfecter la monture de vos 
lunettes avec de l’alcool à 
90° puis appliquer une fine 
couche de poudre libre sur 
les plaquettes des lunettes. 
Cela réduira encore plus les 
risques de frottements avec 
la peau.

 L’astuce make-up géniale pour éviter les traces 
de lunettes sur le nez

Maquillage des yeux 

 quel make-up de fêtes selon 
son âge ?

Tendances maquillage 
de l’automne/hiver 
2021- 2022
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La Radio Culturelle 
diffusera ses 
programmes 

24/24 heures à compter 
d’aujourd’hui prochain, a 
indiqué la Radio nationale 
dans un communiqué.
La Radio Culture rejoint 
ainsi les chaînes nationales 
et thématiques qui diffusent 
également en 24/24h et 
pourra «offrir un service 
d’information public en 
continu».
A travers cette diffusion, la 
nouvelle chaîne renforcera sa 
présence sur la scène nationale 

d’information et élargira 
davantage son auditoire.
Le volume horaire de diffusion 
de la radio Culture, en service 
depuis 1995, est passé de 04 à 
06 heures/jour en 2004, puis à 
09 heures/jour en 2016 avant 
d’atteindre les 12 heures/jour 
en juin dernier, a rappelé le 
communiqué. Une progression 
dictée par des données 
thématiques, tant humaines 
que techniques, ajoute le 
document.
En parallèle avec le lancement 
des grilles ordinaires des 
programmes pour la nouvelle 

saison, la diffusion des radios 
de Mostaganem et de Sétif 
se fera 24/24 heures, portant 
ainsi à huit (08) le nombre de 
radios locales qui diffusent en 
continu (Tamanrasset, Illizi, 
Adrar, Oran, Mostaganem, 
Sétif, Tizi Ouzou et El Bahdja 
à Alger).
La Direction générale de 
la Radio national accorde 
un intérêt particulier 
à la prolongation de 
la radiodiffusion et la 
diversification des grilles des 
radios locales, a conclu le 
communiqué.

Un programme de 
formation à la critique 
de cinématographique, 

dispensé par des experts 
critiques européens, sera 
organisé en ligne du 11 
au 16 septembre en cours 
par le réseau des instituts 
culturels européens «Eunic 
Algérie» en collaboration 
avec des établissements 
cinématographiques du 
ministère de la Culture et 
des Arts, ont indiqué les 
organisateurs.
Intitulé «Jil Cilima, rencontres 
des critiques cinéma», ce 
programme est le premier du 
genre en Algérie, organisé par 
les instituts culturels de pays 

comme la Grande-Bretagne, 
l’Allemagne, l’Italie, ou encore 
l’Espagne en collaboration 
avec le Centre algérien pour 
le développement du cinéma 
(Cadc) et le Centre algérien de 
la cinématographie (Cac).
Cette formation sera dispensée 
par des experts comme Laila 
Aoudj (Algérie), Pere Ortin 
Andres (Espagne), Andrea 
Chimento (Italie), Helena 
Lindblad (Suède), Valentina 
Manzoni (Italie), Christian 
Mong-gaard (Danemark), 
Baptiste Pépin (Suède), et Ian 
Haydn Smith (GB).
La formation comporte des 
master class sur l’écriture 
de la critique, des panels de 

discussion sur l’avenir du 
cinéma et de la critique, des 
ateliers sur la programmation 
cinématographique et sur 
le rôle de la critique dans la 
promotion du cinéma local.
L’objectif de cette formation 
est d’examiner l’importance de 
la culture cinématographique 
-en particulier, l’écriture et la 
diffusion sur les films- à travers 
une série de projections et de 
conférences.
Les participants auront 
l’occasion de regarder, de 
discuter et d’écrire des critiques 
autour de films européens et 
algériens sélectionnés.

Fans d’Aquaman ou de 
Jason Momoa, garde à 
vous ! La star a publié 

sur Instagram une première 
photo du tout nouveau 
costume du personnage 
dans le deuxième opus de 
la franchise. Exit le doré et 
vert iconique du super-héros 
marin. Pour ce nouveau 
film, Aquaman sera équipé 
d’un costume bleu (marine, 
forcément), avec des reflets 
chromés.
Un look beaucoup plus 
moderne, qui n’est pas 
sans rappeler celui des 
personnages de Dune, dans 
lequel Jason Momoa incarne 
Duncan Idaho. « Deuxième 

round. Nouveau costume. 
Encore plus d’action », a 
posté la star en légende des 
photos de l’ancien et du 
nouveau costume.
Attendu au tournant
En juillet dernier, Jason 
Momoa avait annoncé qu’il 
allait se teindre les cheveux 
en blond alors que le tournage 
d’Aquaman 2 reprenait à 
Londres. James Wan revient 
derrière la caméra pour 
la suite très attendue des 
aventures d’Arthur Curry, 
alias Aquaman. Après le 
succès surprise du premier 
film, qui a réalisé un peu 
plus d’un milliard de dollars 
de recettes au box-office 

international (ce qui en 

fait le 23e film avec le plus 

de recettes de l’histoire), 

l’équipe est attendue au 

tournant.

Outre Jason Momoa, Amber 

Heard revient dans le rôle 

de Mera. La distribution 

sera complétée par Patrick 

Wilson, Dolph Lundgren 

ainsi que Yahya Abdul-

Mateen II.

Aquaman and the Lost 

Kingdom est attendu le 16 

décembre 2022.

Un programme de formation à la critique cinématographique 
en septembre

Cinéma

Jason Momoa dévoile le nouveau look d’Aquaman

Radio Culture diffuse 24/24 heures 
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Contre toute attente, 
le rappeur français 
d’origine guinéo-

sénégalaise livre un troisième 
album, « Mansa ». Un opus 
méditatif où il revient sur son 
incarcération.
« Il n’assurera aucune 
promotion pour la presse », 
prévient l’équipe d’Universal 
Music. Son plan de 
communication, MHD s’en 
chargera très bien tout seul. 
Une couronne dorée vissée sur 
la tête, des baskets aux pieds… 
Mohamed Sylla, de son vrai 
nom, a l’apparence d’un 
empereur des temps modernes, 
d’un Mansa – en référence au 
souverain de l’Empire du Mali 
ayant fait fortune grâce aux 
réserves d’or au XIVe siècle 
– comme l’indique le titre de 
ce troisième album inscrit en 
lettres capitales auréolées de 
rayons sur la pochette.
Mais le regard est comme 
perdu dans l’horizon. L’enfant 
prodige de l’afro-trap, la 
silhouette noyée sous son 
caftan, abattu sur son trône, a 
aussi des allures de « Penseur 
». Cet opus sera celui de la 
méditation, de la transition, du 
dilemme aussi. « J’ai brillé trop 
vite, maintenant ils veulent me 
nuire. Ça ne m’empêche pas de 
dormir la nuit », débite-il sur 

le titre « Elle ». Comment se 
positionner après ces dernières 
années passées entre le succès 
fulgurant – un premier album 
MHD certifié double disque de 
platine en France, suivi d’un 
disque de platine pour 19 – et 
la chute.

Retour symbolique
Flash-back : janvier 2019, le 
rappeur alors âgé de 24 ans 
est mis en examen et placé 
en détention provisoire pour 
homicide volontaire à la suite 
d’une rixe entre bandes rivales 
de quartiers populaires de 
Paris ayant entraîné la mort 
d’un jeune homme. Opération 
menée de mains de maître, 
MHD, qui clame toujours son 
innocence, sort cet album pile 
un an après sa sortie de prison 
le 16 juillet 2020. Un retour 
symbolique, que les fans de 
la première heure attendaient 
depuis près de trois ans, pour 
celui qui annonçait vouloir 
mettre fin à sa carrière en 2018.
Mais le « ressortissant » du 
19e arrondissement de Paris 
n’est pas près de quitter la « 
champions league » du rap 
hexagonal. Il entend bien 
faire la « resta », même s’il « 
sor[t] du placard », clame-t-
il sur « Illimité ». Et il a bien 
des raisons de frimer. À peine 
sorti, Mansa compte déjà un 

single d’or. Sans surprise, le 
nouveau volet de sa série à 
succès « Afro trap (part 11 
King Kong) » , cumule plus 
de 31 millions de streams dans 
le monde. Le clip, lui, a été 
visionné près de 29 millions 
de fois sur YouTube.
Des chiffres records auxquels 
l’inventeur de ce style mêlant 
trap et sonorités ouest-
africaines nous a habitués. Si 
ce faiseur de tubes s’offre sur 
Mansa des collaborations avec 
des artistes montants – les stars 
ayant sans doute préféré rester 
discrètes –, il compte depuis le 
début de sa carrière des duos 
de taille allant de Wizkid (« 
Bella » et ses 144 millions de 
vues) à Salif Keita, de Fally 
Ipupa à Angélique Kidjo.
Le petit prince est devenu roi
Passé du statut de prince 
de l’afro-trap à celui de roi 
– en témoigne le hashtag 
#kingofafrotrap qu’il 
dissémine un peu partout sur 
son profil Instagram –, MHD 
continue de surfer sur ses 
succès, offrant ainsi une bonne 
poignée de morceaux festifs. « 
Allez là, c’est la fête, envoie le 
disque d’or », avance-t-il sur le 
single « Polopolo » en featuring 
avec le jeune artiste français 
Tiakola. Tandis qu’il s’essaie 
au coupé-décalé sur « Sagacité 

», un titre en hommage au 
digne représentant du genre, 
feu Douk Saga.
Passé « la moula » et le « 
merco », le rappeur se montre 
beaucoup moins crâneur et 
dresse le bilan sur fond de 
mea culpa. « Je devais remplir 
mon Bercy, pardon maman 
j’ai tout gâché, se lamente-il. 
Après l’imposant stade Nongo 
à Conakry en 2017, le festival 
californien Coachella – 
rendez-vous musical mondial 
de référence – ou encore le 
Zénith deux ans plus tard, 
Mohamed Sylla passe à côté 
des quelque 20 000 places 
que compte l’Accord Arena. 
À la place, direction la prison 
parisienne de la Santé, où il 
semble avoir pris le temps de 
composer ses morceaux les 
plus introspectifs.
« Ma seule erreur c’est de 
faire passer mes potes d’abord 
», plaide-t-il sur le titre « 
Beyoncé ». « J’ai fini de jouer, 
la rue m’a pris dans ses filets 
[…]. J’ai laissé les mauvais 
souvenirs derrière la porte », 
admet-t-il encore sur « Elle 
». « Je peux pas manquer 
d’inspiration même bloqué à la 
Santé », finit-il par lâcher sur 
son morceau de clôture conçu 
comme un bouquet final.
Nappes de piano et envolées 

de violons, MHD livre un 

morceau-fleuve sobrement 
intitulé « 9 minutes ». Un 

inventaire de ses expériences 

passées, incarcération 

comprise, écrit au fil de la 
plume et sur le fil du rasoir. 
« Cellule 104 écrou 093, lits 

superposés wallah billay que 

J’suis pas à l’aise, six ans 

d’carrière y’a des médias qui 

savent pas qu’j’suis là / J’suis 

l’premier d’putain rappeur 

français à faire Coachella 

[…]. J’écris les larmes aux 

yeux, j’essaie de vider tout 

mon chagrin en r’gardant les 

cieux, mais c’est dur, faites-

moi passer un cheu. » Et de 

conclure, fidèle à lui-même : 
« J’m’amuse quelques années 

puis après tu m’verras plus. »

Christo et Jeanne-
Claude, morts 
respectivement en 2020 

et 2009, avaient espéré voir 
leur Mastaba, une gigantesque 
structure composée de barils de 
pétrole, s’ériger dans le désert 
d’Abou Dhabi. Alors que leur 
empaquetage posthume de 
l’Arc de triomphe sera dévoilé 
le 18 septembre, les tractations 
continuent, croisant politique, 
économie et art.
Depuis le 15 juillet, Vladimir 
Yavachev, 48 ans, est très 
occupé. Tous les jours, ce 
barbu jovial aux larges épaules 
supervise l’empaquetage 
de l’Arc de triomphe, 
l’enfouissement du monument 
parisien sous 25 000 mètres 

carrés de tissu bleu argenté dont 
avaient rêvé son oncle, Christo, 
mort en mai 2020, et son épouse, 
Jeanne-Claude, décédée onze 
ans plus tôt. Indifférents au 
vacarme de la circulation 
place de l’Etoile, une centaine 
d’ouvriers s’activent jour et 
nuit autour de l’édifice bâti au 
début du XIXe siècle. Plusieurs 
fois décalée, notamment à 
cause de la pandémie, la date 
de l’inauguration est fixée 
au 18 septembre, la fin de 
l’événement au 3 octobre.
Vladimir Yavachev ne 
semble pourtant pas fébrile. 
Il a l’habitude des opérations 
pharaoniques. Depuis ses 17 
ans, il accompagne de près les 
projets de Christo et Jeanne-

Claude. Quelques jours avant 
sa mort, à New York, où il était 
installé depuis des décennies, 
après un exil en France depuis 
sa Bulgarie natale, son oncle 
l’avait supplié de poursuivre 
l’empaquetage comme prévu. 
« Il m’a répété : “Promets-moi 
que tu le mèneras à bien, quoi 
qu’il arrive, promets-le moi !” 
», rapporte-t-il, dans un anglais 
mâtiné d’accent bulgare, que 
trente années passées aux Etats-
Unis n’ont pas gommé.
410 000 barils de pétrole vides
Ce 18 septembre, donc, il 
verra l’aboutissement de ce 
projet de très longue date. Les 
visiteurs accourront devant 
l’Arc de triomphe, comme 
ils étaient venus observer 

le Pont-Neuf empaqueté en 
1985. Ils posteront des images 
sur les réseaux sociaux, 
commenteront, critiqueront 
ou loueront l’œuvre. Mais 
Vladimir Yavachev aura déjà la 
tête ailleurs, loin de Paris.
Juste avant sa mort, Christo a 
arraché à son neveu un autre 
serment : qu’il réalise enfin 
le rêve qui l’obsède depuis 
quarante ans, une structure 
composée de 410 000 barils 
de pétrole vides dans le désert 
d’Abou Dhabi, dont la forme 
évoquerait un mastaba, une 
nécropole égyptienne. Depuis 
des décennies, le projet, 
qui croise art contemporain 
occidental, monde arabe et 
enjeux économiques, est un 

serpent de mer.
L’ambition est vertigineuse, 
même pour un couple habitué 
à repousser les limites. Par 
sa taille, tout d’abord, 150 
mètres de haut – « plus élevée 
que la pyramide de Khéops », 
souligne Vladimir Yavachev –, 
sur une base de 300 mètres. Soit 
la sculpture la plus immense de 
toute l’histoire de l’humanité. 
La structure d’acier est censée 
peser 50 000 tonnes, faire quatre 
fois le volume de la tour Eiffel 
et être capable de résister aux 
tempêtes de sable. Deux ans 
devraient être nécessaires pour 
ériger un squelette composé de 
pylônes, qui, par un ingénieux 
mécanisme, se dressent pour 
former le Mastaba.

MHD

le retour du roi de l’afro-trap

le Mastaba de Christo, un rêve pharaonique dans
 les sables des Emirats arabes unis
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Alors que la sortie de 
Mourir peut attendre 
est imminente, les 

rumeurs repartent de plus 
belle concernant l’identité du 
successeur de Daniel Craig. 
Et alors que les pronostics 
semblent de plus en plus pen-
cher en direction de René-Jean 
Page et Henry Cavill depuis 
quelques semaines, un outsi-

der pourrait bien rebattre les 
cartes.
D’après Page Six, si la star 
de Bridgerton semble empor-
ter la ferveur populaire tandis 
que l’acteur de The Witcher 
aurait été vu dans les bureaux 
d’EON Procuctions, un certain 
George MacKay  pourrait bien 
tirer son épingle du jeu comme 
l’a révélé une source proche 
de la production.
« Ils parlent de Regé, mais 
les producteurs de Bond ne 
prendront aucune décision 
d’ici la sortie de Mourir peut 
attendre. Ils se focalisent sur 
le grand final de Daniel Craig. 
Mais Henry Cavill est tou-
jours dans la course et il est 
bien plus célèbre aujourd’hui 
qu’il ne l’était quand son nom 
a été évoqué pour la première 
fois. Une autre possibilité est 

George MacKay », a assuré la 
source interrogée par la publi-
cation.

Un candidat sérieux
« L’un des producteurs de 
1917 a rejoint Bond et il pro-
pose George », a continué la 
source à propos de l’acteur 
aussi vu dans Captain Fantas-
tic ou encore la série 22.11.63. 
« Il y a des discussions concer-
nant un reboot de la franchise 
Bond après Daniel Craig avec 
quelqu’un de plus jeune, et il 
pourrait faire l’affaire. »
Décidément, le suspense reste 
entier concernant le prochain 
James Bond et la production 
semble bien décidée à brouil-
ler les pistes pour créer la 
surprise. En attendant, rendez-
vous le 6 octobre au cinéma 
pour la dernière mission de 
Daniel Craig.

Quand la princesse 
Charlene revien-
dra-t-elle à Monaco 

? Son époux, en tout cas, se 
languit de son retour. « Les 
enfants commencent à me 
battre sur l’iPad, il faut que je 
fasse attention », plaisante le 
prince Albert lors d’un dépla-
cement en Irlande. Depuis 
le mois mai, son épouse est 
bloquée en Afrique du Sud, à 
la suite d’une infection de la 
sphère ORL qui l’empêche de 
prendre l’avion.
Comme l’a fait savoir le 
palais monégasque, la mère 
de Jacques et Gabriella a 
subi une opération de quatre 
heures mi-août. Peu après, le 
prince et leurs enfants sont 
venus la voir avant de repartir 
à Monaco, visiblement plein 
d’espoir que la convalescence 
de Charlene prenne fin. 
Malheureusement, tout s’est 
à nouveau compliqué.
Un travail d’équipe
En effet, le prince Albert 
venait tout juste de confier sa 

joie de savoir que son épouse 
pourrait rentrer à la maison 
au plus tard « fin octobre », 
quand elle a fait un malaise. 
La princesse de Monaco a 
de nouveau été hospitalisée 
mercredi dernier. Son état 
est « rassurant », d’après un 
communiqué du palais, et 
Albert II lui a fait une belle 
déclaration d’amour publique 
– même si on sent bien qu’il 
vaut mieux être deux pour 
s’occuper des jumeaux de six 
ans.
« J’ai hâte que Charlene 
revienne. J’ai hâte qu’elle 
revienne parce qu’elle fait 
partie de ma vie, de nos vies, 
de la vie de Monaco. J’ai 
aussi hâte qu’elle m’aide avec 
les enfants et avec différentes 
choses, comme elle l’a fait 
auparavant, parce que c’est 
un travail d’équipe. Quand 
un membre de l’équipe est 
absent, c’est beaucoup plus 
difficile », a déclaré le prince 
Albert à People.

Ces dernières semaines, Ka-
nye West n’a pas fait que re-
pousser puis finalement sortir 
Donda, son dixième album 
studio. Il a aussi déposé son 
nom comme marque pour 
divers objets de décoration. A 
en croire Page Six, qui s’est 
procuré les documents lé-
gaux, on trouve notamment « 
des couvertures, des rideaux 
de douche, des taies d’oreil-
lers, des serviettes de bain », 
entre autres.
Comme le note la publi-
cation, il se positionne en 
concurrence directe de Kim 
Kardashian, dont il est tou-
jours en instance de divorce, 
qui a déposé « KKW Home » 

pour des produits similaires 
l’année dernière. A moins 
que ça ne soit une ligne com-
plémentaire ? Les parents 
de North, Chicago, Psalm et 
Saint ont recréé leur mariage 
durant la dernière Listening 
Party de Ye, donnant lieu à 
toutes sortes de spéculations.

Kanye West pourrait bien 
sortir une ligne déco

Qui incarnera le prochain
 « James Bond »

Info Star...Elijah Wood explique pourquoi il a 
échappé aux pièges de la célébrité

Elijah Wood a su se faire 
un nom à Hollywood 
sans passer par la ru-

brique faits divers, contrai-
rement à nombre d’enfants-
stars. L’acteur a une bonne 
explication à cela : il a grandi 
dans un cadre solide. Deux 
choses sont essentielles, se-
lon lui, pour ne pas se perdre 
lorsqu’on se retrouve sous le 
feu des projecteurs très jeune 
: savoir qui vous êtes avant de 
vous lancer et avoir une fa-
mille stable qui vous entoure.
« Si vous pensez aux pièges, 
beaucoup surviennent parce 
que les gens ne savent pas 
qui ils sont, ils n’ont pas une 
connaissance forte de leur 
identité ni d’appartenance. En 
plus d’avoir une vie de famille 
stable, ce sont deux choses es-
sentielles. Si vous n’avez pas 
cela, alors vous êtes soudain 
définis par ce que les autres 
vous disent de vous – par ce 
que l’industrie vous dit que 
vous êtes. Alors la façon dont 
vous vous percevez n’est pas 
réelle. (…) Mais si vous êtes 
ancré dans une forme de réali-
té, et que vous savez qui vous 
êtes, qu’il y a de l’amour dans 
votre vie, c’est bon. Vous êtes 
en quelque sorte blindé contre 
la plupart des choses », a-t-il 
confié au quotidien britan-
nique Independent.

Etre bien entouré
Elijah Wood a commencé 
sa carrière à 7 ans, comme 
beaucoup en faisant de la 
publicité. Son premier rôle 
majeur est arrivé très vite, en 
1990, avec Avalon de Barry 
Levinson. L’acteur a ensuite 
enchaîné les films, sans faire 
de vague, et a su faire la tran-
sition à l’âge adulte, encore 
une fois sans aucun souci, 
immortalisant Frodon dans 
l’adaptation de Peter Jackson 
du Seigneur des anneaux et de 
Bilbo le Hobbit. Il a récem-
ment tourné dans le reboot 
de The Toxic Avenger avec 

Jacob Tremblay, âgé de 14 
ans, au casting. Et celui qui 
a aujourd’hui 40 ans ne s’en 
fait pas pour l’avenir du jeune 
acteur qui, comme lui, semble 
être bien entouré.
« La maman de Jacob m’a 
demandé «Vous êtes passé par 
là, avez-vous des conseils ?» 
Je lui ai répondu : «Rien que 
le fait de me poser la question 
est formidable. Vous avez 
compris ! Vous vous inquiétez 
du bien-être de votre enfant et 
de comment il peut tourner 
? Tout va bien se passer. Ne 
vous inquiétez pas» », a-t-il 
ajouté
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Décès du moudjahid Yacef Saadi

Souid Mohamed El Bachir nouveau directeur central 
des Services de santé militaire par intérim

Nassim Racim Ghalem, 
nouveau DG de l’ENPI

ANADE:

Mouvement partiel ciblant 
nombre de directeurs de wilayas

Le moudjahid Yacef 
Saadi est décédé 
vendredi à Alger à 

l’âge de 93 ans, a-t-on appris 
auprès du ministère des 
Moudjahidine et des Ayants-
droit.
Avec le décès du moudjahid 
Yacef Saadi, «l’Algérie a 
perdu un de ses symboles et 

un de ses braves fils. Il était 
un valeureux moudjahid et un 
chef téméraire qui a défié les 
armées du colonisateur et les 
a combattu avec une volonté 
de fer, courage et abnégation 
jusqu’au recouvrement de 
l’indépendance», a indiqué le 
ministre des Moudjahidines et 
des Ayants-droit, Laid Rebiga.

Le défunt «a été fidèle au 
serment dans l’édification de 
l’Etat national et resté dévoué 
aux valeurs de son pays et aux 
legs des chouhada», a souligné 
le ministre.
Le moudjahid Yacef Saadi sera 
inhumé samedi au cimetière 
d’El kettar, à Alger, après la 
prière d’El Asr.

Le général-major Souid 
Mohamed El-Bachir 
a été installé samedi 

dans les fonctions de directeur 
central des Services de santé 
militaire par intérim, lors 
d’une cérémonie présidée par 
le général-major Mohammed 
Salah Benbicha, secrétaire 
général du ministère de la 
Défense nationale, indique un 
communiqué du ministère.
«Au nom de Monsieur le 
président de la République, 

chef suprême des Forces 
armées, ministre de la 
Défense nationale, Monsieur 
le général-major Mohammed 
Salah Benbicha, secrétaire 
général du ministère de la 
Défense nationale, a présidé, 

ce samedi 11 septembre 2021, 
la cérémonie d’installation 
officielle du général-
major Souid Mohamed El-
Bachir, dans les fonctions 
de directeur central des 
Services de santé militaire 
par intérim, en remplacement 
du général-major Bendjelloul 
Abdelkader, qui a bénéficié de 
son droit à la retraite», précise 
la même source.
A cette occasion, le secrétaire 
général du ministère de la 

Défense nationale a donné 
«des orientations et des 
instructions aux cadres de cette 
Direction centrale, portant, en 
substance, sur la nécessité de 
la poursuite des efforts, pour la 
promotion de la santé militaire 
aux niveaux escomptés, et ce, 
à travers l’amélioration des 
conditions de prise en charge 
médicale multiforme, des 
personnels du ministère de 
la Défense nationale et leurs 
ayants-droit, la préservation 

des matériels et équipements 
médicaux mis à disposition, 
ainsi que le maintien d’une 
disponibilité permanente, pour 
soutenir le secteur de la santé 
civile, notamment en périodes 
d’épidémies, de catastrophes 
et de risques majeurs», 
souligne le communiqué.
Le secrétaire général du 
ministère de la Défense 
nationale a signé le procès-
verbal de passation de pouvoir, 
ajoute la même source.

Nassim Racim Ghalem a 
été nommé jeudi nouveau 
Directeur général (DG) de 

l’Entreprise nationale de promotion 
immobilière (ENPI), alors que Zair 
Hocine a été élu président du Conseil 
d’administration, et ce après la tenue 
de l’Assemblée générale ordinaire 
(AGO) de l’entreprise, a annoncé le 
ministère de l’Habitat, de l’Urbanisme 
et de la Ville.
«Après la tenue en session 
extraordinaire de l’AGO de l’ENPI 
et la recomposition du Conseil 
d’administration, il a été procédé jeudi 
à l’élection de M. Zair Hocine à la 
tête du Conseil d’administration et à 

la nomination de M. Nassim Racim 
Ghalem en qualité de nouveau DG de 
l’ENPI», a précisé le ministère dans 
une publication postée sur sa page 
Facebook.
Né en 1985 à Tlemcen, M. Ghalem 
est titulaire d’un diplôme d’architecte 
et avait occupé le poste de directeur 
de projet à l’Agence nationale de 
l`amélioration et du développement 
du logement (AADL), et celui de 
directeur régional de l’AADL.
Par ailleurs, Il a été mis fin aux 
fonctions de M. Hafedh Sofiane à la 
tête de l’ENPI après avoir échoué à 
atteindre les objectifs tracés, ajoute la 
même source.

L’Agence nationale d’appui 
et de développement 
de l’entrepreneuriat 

(ANADE) a procédé à un mouvement 
partiel ayant ciblé nombre de 
directeurs de wilayas dans le cadre 
de la prise en charge optimale des 
porteurs d’idées et de projets, a 
indiqué samedi un communiqué 
du ministère délégué chargé de la 
Micro-entreprise.
Il s’agit des agences des wilayas 
de: Oran, Alger Ouest, Alger Sud, 
Mostaganem, Blida, Naama, Bordj 

Bou Arreridj, Mila, Constantine, 
Sétif et Adrar, précise la même 
source.
«Dans le cadre da nouvelle vision, 
l’ANADE tend à adopter une méthode 
de travail efficace et organisée en 
vue de prendre en charge les jeunes 
se rendant à ses agences, tant pour 
les porteurs d’idées désirant créer 
des micro entreprises que pour 
l’accompagnement des porteurs 
de projets propriétaires de micro 
entreprises créées dans le cadre de 
l’ANADE», conclut le communiqué.


